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LA uni RATURE

Julien Bigras dénonce le 
U génocide » du français

s attaquer à la langue, c est du 
“ génocide », estime le psychanalyste 
écrivain Julien Bigras. qui vient de publier 
sa correspondance avec Jacques Ferron
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L’Autrichien Thomas 
Bernhard,
prix Médicis étranger

Notre collaborateur Marc Chabot a lu le 
dernier roman de Thomas Bernhard, intitulé 
<« Maîtres anciens », qui vient de remporter 
en France le prix Médicis du meilleur roman 
etranger.
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LE CINEMA

Un bon Montand, mais un 
mauvais Deneuve-Depardieu

Léonce Gaudreault a été enchanté par 
- Trois places pour le 26 » avec Yves 
Montand, mais a moins apprécié le 
dernier film du duo Deneuve-Depardieu.
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LES ARTS VISUELS

Le dessin actuel 
au Musée du Québec

Longtemps considéré comme le » parent 
pauvre » de la peinture et de la sculpture, le 
dessin est en tram de reconquénr ses 
lettres de noblesse
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LA BANDE DESSINÉE

Une bande dessinée, le 
petit cadeau en plus!

Vous êtes un amateur de bande dessinée, 
de la plus innocente à la plus érotique? Régis 
Tremblay a quelques suggestions de 
cadeaux de dernière minute.
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Pour Alice Parizeau, la langue commune 
forge des liens plus forts que ceux du sang
« L'alTichagf biliti^me? Cost iiiu‘ favoit df tiior la i iill ti­
re. Kt (,‘a peut se faire vile... Nous ne stnnmes que six mil­
lions diuis un eotilinent anpjloplume. Zul, la eoneeption 
de tolérance ».

p<ir ANNl MAFtir 
U SCX.H

VOISARO

Voilà ce que pense Alice Poz- 
nanska, une femme à qui per­
sonne n’a fait cadeau du fran­
çais, puisqu’elle est d’origine 
polonaise, et qui pourtant le 
maîtrise au point d’étre deve­
nue une de nos auteures à 
succès. Son seul défaut est d'é- 
tre mariée à Jacques Parizeau, 
le chef du Parti québécois. Ce 
qui fait que son discours risque 
de se voir attribuer une conno­

tation partisane, même si «je 
ne me permettrais Jamais, di­
t-elle, d’intenenir en politique 
dans un pays où mes parents 
n’ont pas souffert ».

Nous nous sommes rencon­
trées à Montreal cette semaine, 
juste avant le jugement de la 
Cour suprême sur la lx)i 101. 
Mais c'était d'abord pour parler 
de son dernier roman, Njtu et 
le professeur publié chez Qué­
bec-Amérique, où elle fait dire à 
l’un des ses personnages, le 
profe.sseur justement, que « la 
langue commune forge des 
liens plus forts que les liens du 
sang ».
Une culture à protéger

L’inquiétude d’Alice Pari­
zeau, en regard du français, se 
situe donc au niveau de la cultu­
re. Elle veut défendre son outil 
de travail, tout comme elle 
pense aussi à ses deux enfants 
(ils sont grands maintenant), à 
.sa fille en particulier qui avait 
pris l'habitude, à cause de l'affi­
chage, d'aller au marché Mar­
ket et chez le shoe-maker.

« I^es langues s’apprennent 
par osmose ». note-t-elle. Par 
exemple, c’est à Paris, parce 
qu’elle habitait rue Parmentier, 
qu’elle a su d'ou venaient les 
pommes de terre. Et s’il y a de­
puis peu l’autoroute Jean-Le­
sage, qui traverse la belle Pro­
vince, c’est peut-être à son livre 
Bluzurd sur Québec, dans le­
quel elle faisait l'éloge de l'hy- 
dro-électricité, qu’on le doit. 
Oublions tout ça, et on va reve­
nir à « la clutch qui se 
dérinche ».

Alice Parizeau va plus loin 
encore. l.a situation est grave 
aussi pour le Canada anglais, 
parce que le Québec, c’est 
« l’àme du pays, et si le Canada 
perd le Québec, il perd en 
même temps son identité ». 
D’ailleurs, en tant que Polo­
naise et parce qu’elle a du lutter 
pour faire oublier sa difference.

c’est «avec fierte » qu’elle a 
reçu l'an dernier l’Ordre du (Ca­
nada. Jamais elle ne compren­
dra ceux d'ici qui lui en tien­
nent rigueur, tandis que d’un 
autre côte se trouvent certains 
de ses compatriotes pour lui re­
procher d’écrire en français.

De Varsovie à Québec 
C’est à quinze ans, orpheline 

de guerre et après s’être battue 
sur les barricades, lors de l’in­
surrection de Varsovie, qu’elle a 
commencé à s’exprimer dans la 
langue de Molière Mais n’al­
lons pas la plaindre. « Il n’y a 
pas de plus beau cadeau à faire 
aux enfants, dit-elle, que de les 
faire orphelins très jeunes ». 
Donc, une fois sortie du camp 
de prisonniers, devenue 
« amoureuse folle de la li­
berté », ne voulant « dépendre 
de personne », c’est à Paris 
qu'elle s’est retrouvée II y avait 
là un oncle écrivain, l>eopold 
Marchand, qui ne demandait 
pas mieux que de la prendre 
sous son aile, comme Nata avec 
le professeur, mais « en tout 
bien tout honneur », 
précise-t-elle.

Par lui, elle a rencontré Co­
lette, Jean Marais et peut-être 
que les portes du cinéma au­
raient pu s’ouvrir. Mais Alice 
Poznanska rêvait d’écrire. Pour 
y arriver, elle s’e.st lancée dans 
les études; lettres, sciences poli­
tiques, droit. Elle a même ap 
pris le russe à l'école des lan­
gues orientales.

Le coup de foudre pour le 
Québec, pour lu ville devrait-on 
dire (ah! si on nç l’avait pas tant 
défigurée avec le béton et les 
réservoirs d'essence qui blo­
quent la vue sur le Saint-I-iu 
rent) est survenu en 19.56. l'ac­
tuaire Thade Po/nanski invitait i 
sa petite nièce ptiur trois se- J 
maines. Elle n’est plus reiiarfie. i

Derrière le texte z
Aujourd'hui, quelque vingt f 

livres plus lard, depuis Voyage- 
en Pologne paru en 1962, tout le 
monde la connaît et l’aime, avec 
son accent et son rire exubé­
rant. Aussi la nouvelle de sa 
maladie l’été dernier s'est-elle 
répandue comme une traînée 
de poudre. Alice Parizeau Irai 
lée en Californie, pourquoi? De­
vant nous, rien n’y parait. C'est 
toujours la même femme, as­
soiffée de vie. .sauf qu’elle avale 
beaucoup de pilules et qu’elle a 
complètement ces.sé de fumer, 
elle qui, il n'y a pas si long­
temps, allumait les cigarettes à

•mti

Alice Parizeau feuilletant son dernier roman, - Nata et le professeur -

la chaîne. Mais elle préfère n’en 
pas parler parce que les gens, 
dit-elle, toujours exagèrent

C’est donc en la lisant qu’on 
pourra en savoir plus long. Car 
les écrivains, c’est bien connu, 
se révèlent dans leurs textes. El 
Alice Parizeau est la première a 
le reconnaître. C’est en fai.sani 
la connaissance d'Alexandre 
Cheneverl qu elle a su que (ia

brielle Koy souffrait de maux 
d'estomac.

Xala et le professeur <‘.st a 
découvrir évidemment pour 
beaucoup d'autres raisons, dont 
la première est sans doute le 
mal de l’exil. Dans le C(H*ur de 
tout émigré, même parfaite­
ment intégré, subsiste toujours 
la nostalgie du pays natal I I 
c’est peut-être ce (|ui explique 
la colere d’Alice Pari/eau.

quand elle apprend que les .So 
vieliques offrent un de leurs 
tanks au Canada jxiur I'exjioser 
dans nos musees. Québécois»- 
d adoption, elle a payé sa ii 
Ix-rle <‘t n'accej)!»- pas qu’on lui 
rappelle les trahisons d’hier 
Tout comme elle refuse aussi 
qu’on s’altaifoe à la langue qui 
mamti-nanl lui .ipparlienl

(rriliqiir, pagf.’!)
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“Bouclez votre ceinture de sécurité
car vous pourriez tomber de votre siège à force de rire. 

.. Jtbsolument délirant!” jœi s«ge< abc tv

"...tout simplement tordant 
...impossible de ne pas nre...”
-Janet Maslm THfc NtW YORK TlMtS

"Le film le plus drôle de 
l’année. "The Naked Gun” 
explose... extrêmement 
drôle...”

Dave Kehf. CHICAGO IRIBUNt
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“UN FILM PUISSANT, CHOQUANT, QUI SERA 
L’UNE DES PRODUCTIONS DONT ON 
PARLERA LE PLUS CETTE ANNÉE.” w

- Michael Medved. SNEAK PREVIEWS

KELLY
MCGILUS

"DE GRANDS ACTEURS AU SUMMUM DE LEUR ART."
•PREMIERE

"Un premier film. Une histoire d'amour très 
originale. Une maîtrise étonnante - LE MONDE

"Rarement, couple de cinéma fut aussi synchrone 
dans son double jeu d'attirance et de répulsion. 
C'est tout simplement la perfection."- cahiers du cinema

LE TORRENT D'EMOTION DE L'ANNEE
Après Gabin & Morgan, Bogart-Bacall, Taglor-Burton

Un Duo Magique!!

CATHERINE GERARD
DENEUVE • DEPARDIEU

Que s’est-il vraiment passé ce soir là?
Un crime répugnant, de ia provocation...

Quel sera le verdict?
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l'ourle psychanalyste-écrivain Julien Bigras

S’attaquer à la langue, 
c’est du « génocide
t ' iix qui s'atlaquenl a la langue se rendent coupables de 
•• .:en(K’ide ». Le mot est de Juben Bigras, le 
psvchanalyste-ecnvain. Mais il transmet aassi la conviction 
orofonde de Jacques Ferron, ce médecin conteur en qui tous 
rtn omiaissent l’iin des plus grands créateurs de notre littérature 

Profonde », jiarce qu'elle lui vient de sa mère

p,.r ANNE-MARIE VOISARD 
ii SOillL

«« Je SUIS radical sur la Loi 101 et 
ce n’est pas Ferron qui m'aurait 
fait devier, bien au contraire », a- 
joute en entrevue celui qui vient 
de publier sa correspondance, in­
titulée Le Désarroi chez VLB, avec 
cet homme pour qui la langue 
était une question de vie et de 
mort. « J'y cherche mon salut », 
avouait Ferron, apres avoir cons­
tate qu’« ecnre est mortel, en ce 
secs que toutes les heures passées 
a (.rnre ne laissent aucun sou­
venir. Et cela, lorsqu’on le fait le

plus facilement »
Pendant deux ans, entre février 

1981 et avril 198,J. soit deux ans 
avant la mort de Jacques Ferron 
survenue en 1985, les deux 
hommes ont correspondu, mais 
sans jamais se rencontrer C’est 
une amie commune. Anne-Marie 
Duhau, psychologue et femme de 
lettres, dont on entendra souvent 
parler d’ailleurs, qui a établi le 
contact. Et c’est Jacques Ferron 
qui a fait le premier pas

«Jamais je n’aurais ose pren­
dre les devants », affirme Julien 
Bigras qui pense que son interlo­
cuteur U pu être touche « par la

r

^ id

;

Le
déseunroi
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vlb éditeur

»
passion très respectueuse que j ai 
de mes malades ».
La folle apprivoisée

Il faut rappeler que Jacques 
Ferron, médecin generaliste, a ete 
amene a côtoyer la folie. Par sa 
pratique notamment, d’abord au 
Mont-Providence (Rivière-des- 
Praines), ensuite a Saint-Jean-de- 
Dieu (Louis-Flyppolyte-Lafon- 
taine), ou on lui avait donne « le 
complet gouvernement de 350 
folles. Ah, que les folles sont 
lentes a connaître! », ecnvait-il 
« 11 faut les prendre l’une apres 
l’autre la folie, c’est de ne pas 
avoir d’autres normes que soi- 
méme ». Cela, sans compter que 
Jacques F'erron a lui-méme subi 
une cure, en 1976, au 6e etage du 
Montreal General Hospital. « Et 
ce n'etait pas pour des prunes », 
note le psychanalyste

Notre entretien s’est déroulé au 
domicile du Dr Bigras, un appar­
tement cossu de l’ouest de Mont­
real, mais tellement invitant que 
nous avons eu la surpnse, a l’am- 
vée, de trouver la de laissée dans 
la serrure Ce genre d’oubli, 
venant d’un expert dans les aléas 
de l’espnt, a de quoi rassurer 
C’est ce qui nous a donne le cou­
rage de tout de suite lui demander 
où il a installé son horloge grand- 
père. Elle trône dans un coin de la 
salle à manger et fait entendre son 
« tic-tac » qui dit « toujours-ja­
mais... toujours-jamais... », pre­
sage de l’enfer, pour l’etemite

Etranges propos, vous pensez? 
C’est ce que prétendaient en tout 
cas les meres, celle de Julien Bi­
gras et bien d’autres de la genera­
tion des cinquante ans et plus. La 
.seule difference, c’est que le fils 
docteur, lui, n’avait pas peur « Le 
tic-tac des horloges depuis ce 
temps me rappelle que la maison 
est bien douce », lit-on dans un 
court texte, sorte de concerto, en 
réponse a des poèmes signes An- 
ne-Mane Duhau
L’héritage de la mere

Mais la mere, quel personnage' 
« Pour Ferron, comme pour moi, 
elle a été le pilier de la langue, du 
désir, de la passion II lui doit tout 
à sa mère ». avance encore Julien 
Bigras dans un elan d’admiration, 
« sa souffrance comme son gé­
nie ». Et Jacques Ferron. en d’au­
tres mots, disait la même chose 
« la mère est inéluctable puis­
qu’elle se tient aux deux extré­
mités de la vie... et le seul repere 
que nous ayons, la seule étoile

6jr^

♦

V
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Julien Bigras comme Jacques Ferron. porte la marque de la quête insatiable de la mère >

lixe, est le point de depart »

Il n’avait que six ans pourtant 
quand .^dnenne Caron, atteinte 
de tuberculose, a quitte la grande 
maison de Louiseville. «Apres sa 
mort, mon pere me plaça chez les 
Soeurs françaises de Trois-Ri­
vières qui connaissaient sa reputa­
tion et l’avaient en grande estime. 
Un culte comme ce n’est pas pos­
sible. J'ai couru, j’ai couru apres 
cette reputation d’heritage. Je me 
suis toujours fait l’impression d’é- 
tre un usurpateur ».

Cette « quête insatiable de la 
mere », Julien Bigras aussi en 
porte la marque, mérhe si la sien­
ne vit toujours et ne se sent pas du 
tout gênée pour oppo.ser sa façon 
de voir à L'enfant dans le grenier. 
Dans une lettre magistrale publiée 
en annexe de ce récit (nouvelle 
edition à paraître chez Flamma­
rion), elle écrit que « si nous avons

peche, ton pere et moi, par igno­
rance, maladres.se et incompre­
hension, que veux-tu que je te 
dise? Je n’ai meme pas envie de 
m’excuser A quoi bon. le mal est 
fait pour toi et tous les autres en­
fants ». C’est qu’ils étaient onze 
dans la maison et que Julien, 
l’aine du clan des petits, quand il 
entendait « la mere », comme il 
l’appelle, cner «je t’ai donne a la 
Sainte Vierge », il comprenait « va 
donc jouer dans la grange »

Deux solitudes

Aujourd’hui, il trouve qu’il a 
été chanceux a cau.se de sa mere, 
libre avant son temps, qui l’a 
pousse aux etudes. Mais cette 
femme, on la comprend, se sentait 
débordée. Et le fils, devenu psy- 
chanaly.ste, en éprouvé encore de 
la nostalgie. «Je .«uis un homme 
seul, très i.sole. Comme pepere 
Joachin, je parle beaucoup, je ra­

conte des histoires, mais très peu 
me connaissent »

C’est précisément ici, a travers 
leur tnste.sse et leur solitude corn 
munes, que les deux médecins se 
rejoignent « Et le plus extraordi 
naire avec Ferron, note son cor 
respondant, c’est qu’il en son 
grandi ». A .son combat pour 
reconstruire la langue, la langui 
de sa mere, il a su donner une 
dimension collective, a l’echelle 
du Quebec

Reste que Julien Bigras ecni. 
lui aussi, de très belles lettres et 
qu’il n’a pas du tout besoin, pour 
nous faire aimer les fous, des 
grands mots de la psychanalyse 
«Tout ce que je vous ai dit est 
vrai », tient-il a préciser au termi 
de notre entretien Ajoutons seu 
lement que cette même franchise 
transpire partout dans le texte

<< Idata et le professeur », d'Alice Parizeau

Un roman qu 'on dévore du début à la fin
« Nata et le professeur ». Toute l’histoire tourne autour de ces 
deux {lensonnages. Nata est jeune et talentueuse. .-Xmvée depuis 
peu à Pans, elle rêve d’y poursuivre sa carrière de chanteu.se, 
tandis que le profes.seur Henr>k Wolinski, exilé de vieille date, 
-’e.st donne comme mission de lui faire perdre son accent 

•< de.s:LStreux ». Ils sont nés et ont grandi en Pologne.

Uice Parizeau est une vraie con- 
■ eu.se. Elle a l’art de construire 
les récits qui se tiennent, avec 

un debut qui tout de suite accro- 
he. Et c’est pourquoi on se de- 

peche de la lire jusqu’à la fin. 
-ouvent dramatique d’ailleurs, en 
particulier dans le cas de Nata, 
nour voir ce qui va arriver à ses 
,eros. Car à force de les regarder 

v ivre sous nos yeux, on a appris à 
bien les connaître et à les aimer

Qui aurait cru par exemple 
qu’entre ces deux êtres, si diffe­
rents au depart, puisse se déve­
lopper un grand amour? « Une 
intimité se tisse entre eux et les 
nve l’un a l’autre à un point tel 
qu’ils ne parviennent plus a 
échapper aux habitudes com­

munes ». Voilà pour la trame .sen­
timentale, mais il y a aussi pour 
Henryk cette affaire des tableaux 
hérités d’un vieil oncle, qui pren­
dra des dimensions tout à fait im­
prévues. Les peintures, des origi­
naux signés Olgierd Wolinski, 
représentent des scènes du mas­
sacre de Katyn, là où le père 
d’Henryk fut liquidé durant la 
guerre, d’une balle dans la nu­
que, par des Soviétiques suppo- 
sement des Allies

Le pouvoir de l’art

Exposer ces peintures pour 
que le scandale soit connu de 
tous, tel est le grand projet 
d’Henryk 11 espere ainsi, d’une 
certaine façon, verger les siens 
tmjt en se libérant du poids de la

culpabilité qu’il traine depuis 
l’exil. Car ce n’est pas avec son 
travail d’infirmier dans un hôpi­
tal pour les fous, qui a succédé a 
ses fonctions de professeur dans 
un lycee, qu’il peut pen.ser y 
arriver

Pour Nata. sans doute a cau.se 
de l’écart d’âge, les efforts seront 
davantage tournes vers l’avenir 
et les moyens, autrement plus ex­
plosifs. Si elle parait s’étre dis­
tancée de Solidamosc, il ne fau­
drait donc surtout pas nous 
imaginer qu’elle a renoncé a ses 
rêves de liberté. Quoique la vie 
d’artiste, quand l’exil nous colle a 
la peau, n’est pas nécessairement 
la voie du succès

Fit c'est la une des grandes 
questions de ce livre. Est-ce que 
l’art peut changer quelque chose 
a l’indifference du monde’’ Com­

me chanteuse, Nata ne réussit 
pas a s’imposer Mais peut-être 
est-ce dù a un manque de talent? 
Henryk, grâce aux tableaux de 
l’oncle Olgierd, finit bien, lui. par 
ameuter la .scene internationale. 
Mais ce n’est pas non plus ce qui 
empêche les Polonais de vivre 
sous la dictature

Comme on peut le con.stater, 
tout au long de ce roman qu’on 
ht pour l’histoire, s’articule un 
plaidoyer en faveur de la liberté. 
.\ travers la plume d’Alice Pari­
zeau coule le sang polonais. Et 
qu’elle ne s’inquiète pas, .ses per- 

..sonnages ne sont pas de ceux 
qu’on oublie. Sauf qu’on voudrait 
bien, si c’était possible, que le 
drame leur soit épargne

ANNE-MARIE VO'SARD 
Le Soleil
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La littérature

« Maîtres anciens » de Thomas Bernhard, prix Médicis étranger

Une réflexion décapante sur notre vernis de culture
«Heidegger, après qui ont couru les générations de la guerre et 
de l'après-guerre, qui, déjà de son vivant, ont déversé sur lui une 
avalanche de thèses de doctorat répugnantes et stupides, je le 
vois toiyours assis sur le banc devant sa maison de la F'orêt-Noire,

à côté de sa femme qui, dans son enthousiasme pervers pour le 
tricot, lui tricote saas arrêt des mi-bas d'hiver avec la laine, tondue 
par elle-même, de leurs propres moutoas heideggeriens.»

MAflIt JOSf RAYMONO. 
RENE MAEOÿNE^MAiO rO ni I
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Detrompez-vüus. Thomas 
Bernhard avec Maîtres anciens. 
qui vient de remporter le Medicis 
étranger, n'a pas écrit un essai de 
philosophie. Tout ce qui est dit 
plus haut vient de la bouche du 
personnage principal de ce 
roman Et si Vienne est encore a 
la mode, si Vienne est devenue La 
Mecque de la culture depuis quel­
ques années, il faut se faire a l'i- 
dee que l’Autrichien Thomas 
Bernhard n'y croit pas II faut 
comprendre que cet auteur, d'un 
livre a l'autre, poursuit sa ré­
flexion sur le rôle de l’art, de la 
philosophie et de la littérature 
sans jamais se plier aux exigences 
de l’heure.

Reger est un vieux critique au 
Times. Tous les deux jours, on 
peut le voir devant la toile du Tin- 
toret. L’homme à la barbe blan­
che, au Musée d’art ancien. Ce 
n’est pas qu’il aime cette toile, 
c’est la température de la pièce 
qui l’amène là. Il peut mieux pen­
ser. Il peut mieux préparer ses ar­
ticles. On le croit en contempla­
tion devant le Tintoret; il ne nous 
en glissera pas un mot tout le long 
de sa réflexion.

«L’oeuvre d’art la plus grande 
et la plus remarquable finit tout de 
même par nous peser dans la tète 
comme un morceau énorme de 
mensonge et de vulgarité, comme 
un morceau beaucoup trop gros 
de viande dans l’estomac.» Pour 
cet homme, rien, mais absolument 
rien, de la production artistique de 
l’histoire humaine, ne peut résis­
ter longtemps à une véritable ré­
flexion. Tout finit par être ridicu­
le. Même les grands maîtres: 
Mozart, Bach, Descartes, Kant. 
Les oeuvres finissent toutes par 
mourir, par épuiser le sens de la 
vie, par épuiser le véritable 
contemplateur.

Dans Maîtres anciens, Reger 
s’adresse à Atzbacher, un philoso­
phe qui n’a jamais rien publié, qui 
n’a jamais osé mettre un mot de­
vant l’autre. Ce philosophe, on 
croit justement qu’il s’agit de Tho­
mas Bernhard lui-même, on s’i­
magine que l’auteur se camoufle 
derrière ce personnage. L’impor­
tant n’est pas \Taiment là. Ce 
grand roman de réflexion sur Vi­
enne est un roman anti-viennois, 
mais plus encore un roman qui 
traque «l’admirateur béat», «l’ad-
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Thomas Bernhard, 
mirateur niais» qui consomme de 
l'art comme on mange une soupe 
en boite

Vienne n’est rien d’autre qu’un 
concept culturel. Vienne est une 
ville perdue, qui n’a rien à dire 
«Mais naturellement, les étran­
gers qui viennent dans cette ville 
sont très vite contents, ils vont en 
tout cas à l’Opéra, peu importe ce 
qu'on joue et serait-ce le pire na­
vet, et ils vont aux concerts les 
plus atroces et ils applaudissent à 
tout casser et même, ils affluent 
dans les musées... La faim cultu­
relle de l’humanité est énorme, la 
perversité qui se cache là-dedans, 
universelle.»

Lire Thomas Bernhard, c’est 
toujours faire un voyage intérieur 
dans la tète d’un personnage. 
Quelqu’un pense et nous lisons 
ses pensées. Pas d’action, pas d’a­
ventures, pas même de vrais dia­
logues. Un style totalement dé­
pouillé, toujours un roman sans 
paragraphe.

Pourtant, chaque fois on se fait 
prendre par le penseur, chaque 
fois on finit par consentir à l’écou­
ter jusqu’au bout, toujours avec 
quelques résistances, toujours 
sans s’apercevoir que le roman 
s’achève.

En 1986, Bernhard avait écrit 
un très beau roman sur Glenn 
Gould. Maîtres anciens est plus 
violent, plus vitriolique encore. 
Aucun élément de notre culture 
n’est vraiment épargné.

En fait, un roman de Bernhard, 
c’est un livre qui s’attaque au ver­
nis de la culture. Cet homme est 
un décapeur avant d’étre un écri­
vain. Mais chaque livre nous plon­
ge dans le réel, chaque livre nous 
oblige à questionner notre petites­
se et même notre aliénation. Un 
très très grand roman. À relire, à 
méditer.
MARC CHABOT 
collaboration spéciale

Thoma» HemhanL Maitrr» ancien*.
GallimarxL I9SS, 219 page*. f24.9ô.

En gref...

■ Du théâtre au 
début 89

Retenue pour le récent CINARS, 
à Montréal, la pièce pour 
enfants Comment devenir parfait 
en trois jours, une production du 
Théâtre des Confettis, tiendra 
l’affiche du CNA. à Ottawa, du 
24 au 27 janvier. Ce n’est pas 
tout car après cette série de 
représentations, les Confettis la 
produiront à Tampa Bay, en 
Floride, dans le cadre d’un 
festival-vitrine (showcase 
international de spectacles pour 
jeunes publics... Robert Lepage 
signe la mise en scène du 
prochain spectacle du Group» 
Sanguin qui fera escale à Al­
bert-Rousseau, du 15 au 19 
février... Un rappel en 
terminant. Le théâtre aura droit 
de cité au prochain Carnaval de 
Québec. Le Théâtre La Fenière 
reprend en effet du 3 au 7 
février, au Palais Montcalm, en 
collaboration avec la Ville de 
Québec et le Carnaval, sa 
première production de l’éte 
dernier. Poison d'a\Til. de Simon 
Fonin et Guylaine Tremblay 
Avec Johanne Bolduc, Josée 
Deschenes, Jean-François 
Gaudet, Jacques Girard et 
Andree Vachon

Wan

isroi/cr/ûMja

‘•Petites annonces très spéciales"
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2S2Sl>>OMph Eft2t2t
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Dans le rôle de Camille Claudel
Isabelle Adjani revient 
au premier plan du cinéma
l’.\i\lS t.\P) — Dtiiii t*. vudfiUf, iiiystiquf et luuque.
• Atraordiiiain* ; re\i»iei Isath'lle. Avee Cdmille CUudel. filiii- 
evenement de l'etle fm d'aniiee, ls;it>elle A(t|.uii fait son >n':uid 
retour sur les eiTaiLs »*t rrv u'ni au premier plan du ein«*nui fram^’ais.

Difficile, depuis un mois, d echap- 
per à sa photo en couverture des

maga/ines C’est que Cdmille 
ClduJel. le film auquel elle tenait 
depuis cinq ans est. après Le

“LE MEILLEUR FILM D’ANIMATION 
DU TEMPS DES FÊTES ! ”
- Richard Freedman, NEWHOUSE NEWSPAPER

“ “ I hc Land Before l ime * 
est une merveilleuse 

odvssée l>rique... Le “Bambi" 
de la préhistoire !”

— 1 Mill Darlinj;. NKU.Sl) \^

-Q

fTfdnd bleu el l ouH'. le troisième 
1res gros budget du cinema Iran- 
■ ais cette annee (plus de $ls mil 
lions) Beaucoup de ceux qui l'ont 
vu parlent de chef-d oeu\Te et de 
‘ oup de maiire pour le réalisateur 
Bruno Nu>tten. dont • Vst le pre­
mier film

î jmille ' Ijudfl raconte I his- 
toire passionnée et dramatique de 
la siH-ur ainee de Paul Claudel, qui 
fut 1 ele\e el la maîtresse du sculp­
teur Auguste Kodin l.eur rencon­
tre date de ISS2. quand Camille 
vient rendre visite au maiire, dans 
son atelier f ile a IS ans. il en a

BRUCE

WILLIS

DIE @ 
HARD

EN venSlON fRANÇAlSe

PIÈGE DE
CRISTAL

41* liius deux sont emt^orles p.ii 
la passum recipri>que. mais ‘'.i- 
mille n'en sortira pas inl.u ie

Aux cotes de Kodin. l'amille 
c'Iaudel apprend el develop(»e -..m 
propre genie de la sculpture \ 
une ejHique ou cet art est leserve 
aux hommes, ses oeuvri- -t sa 
liaison avec KinJin ont un parfum 
de scandale Mais Kmlin ne veut 
pas se séparer de sa compagne. 
Rose Beuret. dont il aura un fils a 
la fin de sa vie - 'est donc famille 
qui decide de rompre, en 1>n)i.» 
Decheance

•Suivra alors la decheance

amille avait tout mise sur Ko 
dm. elle [verdit tout aviv lui ». dira 
Pau! c laudel C amille sombre 
dans l'alciHvlisme et la folie, com- 
m«-nie a détruire ses iH'uvres en 
PHi5, [>uis est inlemee en Itil.t 
Plie passera ses .U) dernières an­
nées à l’asile, où elle mourra le Ifi 
iH’lobre IMl.l. a Monidevergues. 
près d .-Xv ignon Inutile de cher 
ch«-r a retrouver .sa tombe elle fut 
enlerree dans la fos.se commune 

Des rares sculptures qui res­
tent de Camille Claudel, certaines 
symbolisent cet amour [Hvur Ko 
dm, que raconte le film / ’.iba/i-

diin tqu'on a i'om[)are au Ba/.scr 
de Kodin) est lelui de l'amille 
(X)ur le maître, /a vj/sc [x*ut ex 
pnmer la passion qui les a em 
[vortes, l '.igc mür représenté une 
jeune femme à genoux (l'amille ’’) 
suppliant un homme qui s’éloigne 
tKivdin ’). emmene par une vieille 
femme (Ko.se Beuret ’)
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<< Drôle d'endroit pour une rencontre »

Le rendez-vous raté de
Catherine Deneuve et Gérard Depardieu
On nous av;ut promis mer et monde pour cet histonijue 
rendez-vous des Fêtes entre fîénu'd Depardieu et Cathenne 
Deneuve. C’est foutu, il faudra repas-vT' « Drôle d'endroit jiour 
une rencontre • est un rendez-vous mamiiié

Depardieu et Deneuve se sont ef­
fectivement rencontrés sur le bord 
d’une autoroute traversant l’Hexa­
gone mais la rencontre avec leurs 
personnages ne s’est pas faite. Ils 
ne les ont pas investis mais plutôt 
écrasés comme l’auraient fait des 
mastodontes de la route

Espérons que le cinéaste Fran­
çois Dupeyron n’y a pas laisse sa 
peau. Il s’agi-ssait de son premier 
long métrage de fiction. Il proje­
tait de le faire avec de petits mo­
yens, des acteurs peu connus (sa 
femme Dominique Faysse. ) et 
une petite équipé de production. 
Son scenario s’approchait du 
« road movie ». Jim Jarmush, Wim 
Wenders, Leos Carax ou Percy 
Adlon (Bagdad Café) ne font pas 
dans la superproduction 
Scénario génial

L'idee de depart de Dupeyron 
était superbe. Voyons: dans une 
automobile en mouvement, la ca­
mera se fixe .sur un couple de

voyageurs. On n'entend pas la 
conversation mais on devine que 
le moment est à la gravité. On 
n'est donc pas surpns lorsque la 
voiture s’engage dans une aire de 
repos et s’arrête. L’homme largue 
sa passagère et repart. Heureuse­
ment, la belle dame a son man­
teau et son chapeau de fourrure 
pour se protéger du temps 
frisquet.

La dame, elegante, parvient dif­
ficilement a garder sa belle conte­
nance sous les regards de plus en 
plus insistants d’un homme en 
train de bncoler sous le capot de 
sa voiture. Le mal dégrossi s’en 
approche, la renifle: « Tu sens la 
poule... la poule de luxe ». Com­
mence alors une étrange relation 
entre ces deux êtres aux anti­
podes l'un de l’autre. Elle, espere 
toujours que son man. repentant, 
reviendra la prendre. Lui, d'aboid 
rébarbatif, se met a en vouloir de 
cette « poule ».

La nuit passe et puis le jour. Le

man auquel s'accroche la femme 
ne se manifeste toujours pas. Et 
lut s’éprend de plus en plus d’elle 
Ils se déplacent jusqu’à un poste 
de service fJe nouveaux person­
nages ajoutent leurs voix a ces 
monologues a deux. Ça sent de 
plus en plus le «gaz-oil», et les 
lourds fardiers mènent un train 
d'enfer
Les mastodontes du cinéma

Drame psychologique superbe. 
On comprend que (jérard Depar­
dieu et Cathenne Deneuve mor­
dent a l’hameçon lorsque René 
Cleitman (de chez Hachette-Pre- 
miere) leur propose le scénario de 
Dupeyron. Non seulement vont-ils 
le jouer mais ils en seront aussi 
producteurs. Depardieu, enhardi, 
en rajoute. Il convainc Dupeyron, 
débordé, de balancer ses techni­
ciens « peut-être talentueux mais 
inexpénmentés » pour constituer 
une équipé de tournage de pros, 
les siens. Voila le vrai drame de 
Drôle d'endroit pour une 
rencontre.

Depardieu n’a pas réussi cette 
fois-ci a se faire suffisamment 
petit pour se glisser dans son per­
sonnage Il n’y avait pas un Mau- 
nce Pialat (Sous le soleil de Sa­
tan) pour le guider. Dupeyron a 
sûrement un talent de scénariste 
sinon de cinéaste (on le verra 
peut-être plus tard), mais Depar­
dieu l’a écrasé. Et Cathenne De- 
neuve a suivi dans ce moule.

L’ouverture, d’abord quelque 
peu hysténque mais intnguante, 
devient à la longue tout simple­
ment agaçante. Malheureux pour 
un scénario de cette qualité. 11 y a 
parfois de bons moments, Depar­
dieu et Deneuve ne sont tout de 
même pas nés de la dernière 
pluie Mais un bon film ne se fait 
pas que de quelques bons mo­
ments. On a beau les aimer tous 
les deux, ils viennent de faire la 
un film prétentieux et verbeux.

Leonce GAUDREAULT 
Le Soleil

DROLE D E.MIKOIT POl R l .\E REM OSTRE. drame ptychologique réa- 
lieé par Erançoi» Dupeymn. Scén.: E. Dupeyron et Dominique Fayeee. Phot- 
Charlie fan Damme. Int.: Cathenne Deneuve, (lérard Depardieu, Jean- 
l^ierre Sentier, Andn‘ yiilme. tyance, 103 min. Au cinéma de Place Québec.

“Tom Hanks se surpasse 
dans “RIEN QUE POUR RIRE”.”

Audacieux, tournois, bnllant
Je no mo soi .'oris pas cj avoir tant n au* larmes 

ni d cïvoir cto tant ému en meme temps
«tf V *V tJSI'Mt

Cl mn..’ )üs O prouvé dans son recent succès BiG
"Tom Honks est un excellent comédien **

“La performonce de Tom Hanks est absolument 
msurpossable II est en route pour un 

deuxieme Oscar Honks est devenu le comédien 
te plus versatile de l heure

“Sally Field et Torn Hanks sont à la fois 
merveilleusement touchants et drôles “

SALLY RELD TOM HANKS

PUNCH LINE
(EN VERSION FRANÇAISE)

“RIEN QUE POUR 
RIRE”

Cathenne Deneuve et Gérard Depardieu, les deux vedettes du premier film 
de François Dupeyron

■ Décès du saxo Charlie Rouse
WASHINGTON (AFP) - Le saxophoniste-ténor Charlie Rouse, qui 
fut pendant 10 ans l’accompagnateur de Thelonious Monk, est mort 
à Seattle d’un cancer du poumon, a-t-on appris à Washington. 
Charlie Rouse, qui était âgé de 64 ans, avait joué dans les années 50 
avec quelques-uns des plus grands noms du jazz. Né à Washington 
le 6 avril 1924, Charlie Rouse avait débuté dans l’orchestre de Billy 
Eckstine et Dizzy Gillespie. De mai 1949 à mars 1950, il appartient à 
l’orchestre de Duke Ellington puis entre dans l’octette de Count 
Basie (1950). Thelonious Monk l’engage dans son quartette en 
1959, leur association durera presque 11 ans, jusqu’en 1970.

Le Conseil des Arts Le ministère des Affaires 
du Canada culturelles du Quebec

i:

VENDREDI LE 23 DECEMBRE
UNE COMÉDIE

À LA DIMENSION DU COSMOS

anfil

Dimanche 18 décembre 1988,
20 h

\ en l’église Saint-Dominique
175, Grande-Allée Ouest

DAN
AYKROYD

KIM
BASINGER

Ma bellé-mère 
est une 

extraterrestre

Il a épousé une femme 
EXTRAoriJinaire...

Une EXTRMerrestre !

VERSION FRANÇAISE DE

My
Stepmother 
Is An Alien
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. ............................. VfVf f

DÈS VENDREDI LE 23 DÉCEMBRE
r

À l’occasion des Fêtes, 

Partez vers l’endroit 
- le plus 

merveilleux

Les Melons du Roy’
et l’Ensemble vocal Bernard Labadie

Suzie Leblanc - Michael Collver Richard Duguay Mario Tremblay
soprano haute-contre ténor baryton

ü
4 roesses 

LuthérzxGnnes

DES VENDREDI LE 23 DECEMBRE DES VENDREDI LE 23 DECEMBRE

BWV 233-236

BILFTSEN T-» 11—., I-
Dilletech LE SQLEIL

Concerts associes

OFFREZ LE GRAND THÉÂTRE DE QltÉBEC 

CcnificaLs-cadeaax de IS $, 25 $, 50 S et 100 S

SuRgCNtinns de cadeaux x.irit^ on IW)

U' ILiIlt’l Bnlish üihimhia ( H (.iiniir) U comp.ii;nie de daiiM- 
M.irllia (iniham (22 fiKner). \nnel.i llewm, pi.ini>-le, Vlichclle 
Boucher. sopranoCnnrs), t.lémeuce Desroclierx (S ruarN).

U’ Ballet de Shanghai' ( 12 ni.irs), J«-aii-lVm- Ronipal, fliilLsIe (2''ni.ir-), 
les Marionnettes de r.Vanl-Paxs (2 a\ril). Les danseurs et mu.sicieiis 
de Bail (raxril), L'OrcheMre philhanuunique de Munich ( IS asril)

Le Grand Théâtre de Québec
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VENTE DANS 
LE RESEAU ill? Dilletech
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Le /^mema

I

« Trois places pour le 26 » avec Montand

Le bonheur retrouvé 
de la comédie musicale
L a^éable surpris»* de fui d'année. Le iHuiheur de la cüinédie 
musicale retrouvé La consecration reiiouvel»*e d'un monstre sacré 
de la scène en même temjis que l’appimtion d'une toute nouvelle 
star au timiament du cinéma français. Voilà ce qu est « Trois 
places [lüur le 26 prenant r;iffu he en fin de st'iiiaine aux 
« inemas des (îaleries de la capilaJe.

Kprès une assez longue eclipse de 
nos écrans de cinema, le cinéaste 
Jacques Demy revient en force a 
la comedie musicale en transfor­
mant un hommage a Yves Mon­
tand en une fête du music-hall, 
rendue pas Yves Montand lui- 
méme

Ce qu’il y a de plus intéressant 
dans cette comedie musicale, c'est 
que Demy soit parvenu a intégrer

SI intelligemment dans son scena­
rio un Montand entretenant lui- 
même sa legende sans glisser 
dans le ridicule

C’est mieux réussi que ses célé­
brés Parapluies de Cherbourg d'il 
y a 25 ans, si on tient compte qu il 
arrive à nous captiver avec un 
genre cinématographique qui 
n’est plus du tout a la mode. A la 
difference de cette première co­
medie des années soixante, Demy

Mathilda May. le «nouvel espoir» du cinéma français

LA BELLE 
AUBERGISTE

DE CARLO GOLDONI
Billets; 15*-17».

traduct
naznnizs

lüm
iiji.'ijit:

mm
Emxn
msîK
décor/
costumes

éclairages.
Mr

mise en scene
ALBERT MILLAIRE

ELIZABETH LeSIEUR

ne s'est pas impose cette fois-ci 
l’obligation de faire chanter tous 
les dialogues En 1988, il n’a plus 
le même besoin de se démarquer 
des autres. Car il est le seul à don­
ner dans cette forme de cinema 
Un ravissement

Le scenario est simple et. bien 
entendu, merveilleusement à l’eau 
de rose si ce n’était de cette va­
gue histoire incestueuse dont 
Demy a d’ailleurs du mal a se 
sortir.

Yves Montand revient chez lui 
apres avoir connu la gloire a 
Paris. Marseille lui fait fête. Les 
journalistes l’accueillent en dan­
sant et en chantant leurs ques­
tions dans les longues marches de 
la gare Saint-Charles. Ouverture 
étonnante mais magnifique. Sitôt 
arrive, il se rend a l'Opera de Mar­
seille où il mettra au point la revue 
musicale entreprise en .Amérique.

Il se doit de remplacer à pied 
leve sa principale partenaire dans 
cette revue racontant les grandes 
étapes de sa carrière. Qui obtien­
dra le rôle? Evidemment, ce sera 
la belle Marion (Mathilda May), 
cette anonyme parfumeuse qui 
rêve des feux de la rampe depuis 
sa tendre jeunesse. Elle est non

a5j"‘■'in®?
.a*

Ai^ec 'a co'/abo'anon de f £SS01
I AssociBt'on des ancerfs (3j ConsetvatO''e *

une presentation cm-TM
BANQUE
NATIONALE

en collaboration avec

et
‘T* Ouebat 11 Cabla »

I I .S s (1 I H I I

THÉÂTRE
aÎ.wÎ^-rcx isskAl '

SM I )
ALBERT
ROUSSEAU

•K>««• «CM»AiMSÎ

/
Yves Montand, vedette et prétexté du recent film de Jacques Demy

seulement belle mais elle danse, 
chante et... charme aussi le coeur 
de ce monstre sacre

Profitant de son séjour a Mar­
seille. Montand cherche à repren­
dre contact avec une flamme de 
jeunesse. Mylène (Françoise Fa­
bian). qu’il avait découverte rue. 
de la Gaiete. Elle est maintenant 
baronne et a une bien belle fille

Sur de très belles musiques de 
Michel l.egrand et des chorégra­
phies signées Michael Peters (les 
pas de Michael Jackstin). Jacques 
Demy transporte le spectateur 
dans le bonheur de la comedie 
musicale française fortement as

saisonnee des couleurs de Broad­
way Il réussit magnifiquement 
ses passages entre la fiction et le 
réalisme* autobiographique de 
Montand (représente uniquement 
sur la scene).

ün partage évidemment le plai­
sir de Montand taisant la decou­
verte de Mathilda May a qui la 
l-rance a attribue son t'esar du

« meilleur espoir féminin » dt 
1988 tHHir son rôle dans le dernier 
Ciiabrol. le en du hibou qu'on 
verra .sans doute let hiver

Trots places pour le 2t> sera un 
ravissement pour tous les publics 
en ce temps des l etes

Leonce GAUDHCAULT 
Le bO'**'!
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PTJAMA ROBE DE CHAMBRE 80XEH CAMISOLE soul IE NGORGETAPPANT
O

R I EL. rsj G E FINE

POUR BIEN cg
5^TI.uml£«ÉHOVEB -- / • * -

Ij) cahier

1 ouol indu^P»’
n^b\epOui^''^P''*"^’' vos coisees üe icnuvdiion

LE SOLEIL
ABONNEMENT: 647-3333

Pour les gens de ('extérieur, composez le 
numéro sans frais; 1-800-463-2362

Heures d affaires: lundi au vendredi. 7h00 à 17h30 
Samedi et Dimanche 8h(X)a12h(X)

i(iAIÎ((l\
CHIC IMBATTMIltî

Au \ u*ux-Port:
8^. S.iull*fiuAt.}U‘l(»t

PRIX IMIJATTABLIS! ^

111.: I.'M-ZZJI.

ION jaiSlWJHDOZZVlVdNOlVlNVdUHJVSSaaiNIBDînoiSSVlDm

Un cadeau 
à offrir...
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la librairie 
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9ITA MITSOUKO 
>.^arc & Ttobert

CiK>SIY STUS. NASH h YOUNG 
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\A GILERIE 
LINDK NERGE

VERNISSAGE!
Le dimanche 18 décembre a compter de 14 heures

Artistes de la galerie
huiles, ocryliques, oquorelles. gouoches, medio mixtes, 

dessins, sculptures, bi|oux-sculptures
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guggestions de cadeaux
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Une bande dessinée, le petit cadeau en plus!
•Si vou>» éte^ a la rochen he du petit present additionnel qui 
coiffera la pile de radeaux, comme la cerise sur le sundae, voici 
sept bonnes idees H.D. t>our tous â)?es. de la nouvelle rage des 
Charlie de Martin Handlbrd. qui captive autant les jîrands que les 
petits, à La B/onde érotique de Fninco Saudelli, en passant par la 
somptueuM- ailaptation de L'ile au trésor par llujto l'ratt.

car R6GIS TREMBLAY 
i£SOU.'L

Ou est Charlie?

Connaissez-vous Charlie? Si vous 
ne l'ave/ jamais vu. c'est qu il 
pusse son temps a se cacher! 
Charlie est le héros discret d'une 
nouvelle sorte d'album dessine, 
ou chaque page montre une foule 
dans laquelle il faut retrouver 
Charlie, toujours vêtu d’une 
tuque, d'un chandail barre rouge 
et blanc et d'un blue jean. Person­
ne ne résisté a ce petit jeu. Deux 
albums disponibles chez tirund. a

$16.50 chacun. Ou est Charlie et 
Charité remonte le tempi

Garfield

Garfield est sans contredit lu 
grande vedette internationale des- 
sinee des demieres années La 
bonne vie est le neuvième album 
publie en français chez Dargaud 
Jim Davis est d'une rare constan­
ce Son matou rondouillet. goinfre 
et paresseux est d’un charme fou* 
Une personnification (ou animali­
sation.’) grotesque de nos bas ins­
tincts. Un beau défoulement! 
$9.95.

■ ;

•* ‘.J'V ■

les de Samarts (augmente d un 
nouveau texte. Retour à Samaris.) 
De la pure feerie qui vous laissera 
planer dans un «de grisant, sans 
repère de temps réel ni de lieu 
connu. Schuiten, trait élégant et 
vision grandiose. Mon préféré 
Chez Casterman $24.95 chacun

Hugo Prati

.Mais le plus bel album a offrir 
est sans doute L'ile au trésor de 
Stevenson, a la maniéré poetico-

Cltés obscures
Passons maintenant aux 

grands poètes de la bande dessi- 
nee. avec Schuiten et Pratt. D’a­
bord Schuiten. qui fait tandem 
avec Peeters dans la merveilleuse 
sérié des Cites obscures, dont 
voici deux rééditions grand luxe: 
la route d'ArmiUa et Les murail-

1st C«M abt-cum
SCHUITEN ^ P«TQIS

L-'
\ •jk

LES GROS BECS
présentent

COEUR à COEUR
par Le Théâtre de l’Oeil

MARIONNETTES
27-28-29-30 
décembre 

13h30 
" 4 à 12 ans

INSTITUT CANADIEN 
42 rue St-Stanislas 

(Vieux-Québec)

Informations: 529-0924

BIIMech •> bmts «n vnf à M porte le low même 
à partir de 12h30 

Stationn«m«nt d* l’Hôtai d* VIH*

I ILl. Al l kKM)K

1*^ ■

La B.O. erotique
Et en a parte, voici la meilleure 

suggestion dans le fouillis croi'- 
sant de la bande dessinee dite en 
tique: La Hlonde Coup doubU 
par Franco Saudelli. Un fantasmi 
.sado-masochiste concentré, mai: 
artistement représente, avec uni 
joyeuse fixation sur les mollets f< 
minins musclés, les pieds arque- 
et les talons casse-gueule (dou- 
fetichisme du pied!) Une fon> 
dose, mais qui ne tombe pas dan- 
la pornographie. Chez Dargaud 
collection Images Passion

epique du grand Hugo Pratt (qui 
passait par Quebec, le mois der­
nier). Il y a longtemps que les col­
lectionneurs s’arrachent les exem­
plaires de la première edition 
parue en 1965. maintenant hors 
de prix. Casterman. qui traite 
Pratt avec les égards dus a son 
grand talent, vient d’en faire la 
réédition en couleurs pastel qui 
donnent à la ligne souple et éner­
gique de Pratt un beau parfum 
passéiste. Une splendeur de 127 
pages, dont une incroyable icono­
graphie de 64 pages sur les pi­
rates. $48.75

IPÎtOHDir
COUP

'
V"‘ j J

a Hydro-Québec-

Assurance-vie
Desiardins LE SOLEIL

CS SD NS Cote anglophpne
I don't Want your Love Duran Duran
Big League 
Another Lover 
Wild Wild West 
How can I Fall 
Domino Dancing 
Waiting for a Star to Fall 
Desire
Age of Reason 
Bad Medicine 
Walk on Water 

I You Came
Talkin’bout a Revolution 
Hold me Now 

' Bring me Some Water 
' Handle with Care 

Kissing a Fool 
Missing you 

' I Hate myself for Loving you 
Every Rose has its Thorn 
Heaven in my Hands

Tom Cochrane Red Rider 
Giant Steps

Escape Club 
Breathe 

Pet Shop Boys 
Boy Meets Girl 

U2
John Farnham 

Bon Jovi 
Eddie Money 

Kim Wilde 
Tracy Chapman 

One to One 
Melissa Etheridge 
Traveling Wilburys 

George Michael 
Chris De Burgh 

Joan Jett 
Poison 

Level 42
Take my Heart Away Johnny Clegg & Savuka

18| 12 
37 2
21 11

o' 1
39| 2 
26! 18 
40 2
27 15

Put a Little Love in your... 
Two Hearts 
Early in the Morning 
In your Room 
Groovy Kind of Love 

' Dance Little Sister 
Smooth Criminal 

' Don't Know what you got 
' Baby I Love your Way 

A Word in Spanish 
Angel of Harlem 
Ghost Town 

' Love Bites 
I Armageddon It 
Sweet Child O'Mine 

: Nobody's Perfect
Spy in the House of Love 
King of Portugal
Cote francophone

13 Les Chinois 
9 L'espion

14 Marcher tout seul
14 Repartir é zero
15 Elodie mon rêve
14 I Eldorado 
101 Angela
9 ! Pouonj qu'elles soient douces

15 : J'ai faim de toi
11 ! Tokyo Blues _______

Johnny 
Annie Lennox & Al Green 

Phil Collins 
Robert Palmer 

Bangles 
Phil CoÜins 

Terence Trent DArby 
M.chael Jackson 

Cinderella 
Will to Power 

Elton John 
U2

Cheap Tnck 
Del Leppard 
Del Leppard 

Guns N Roses 
Mike & Trie Mechanics

^ 5 ^ C 1 I
^ ^ |h

Î I -

Was Not Was 
Al Stewart

Mitsou 
Pagliaro 

P erre Flynn 
Joe Bocan 

Shona 
Madame 

Gerry Boulet 
Myiene Fam^er 
Sandy Stevens 

Deshaime

Conservez cette 
compilation 
et soyez a I écouté 
du 93 dimanche 
de midi à 13h3ü 
car lors de 
la compilation 
week-end. nous 
ferons des 
gagnants!

ET SE 1^'

POURQUOI ?
90 000 VISITEURS lE SAVENT DÉJÀ.

VENEZ TROUVER LA RÉPONSE PENDANT LES FÊTES.

LE SOLEIL

MARCCm M V

H A G A L L
ŒUVRtS Ots (OllECIIONS OU MUSEE NAllONAl 0 ARI MODERNE. (ENTRE GEORGES POMPIDOU

DU MARDI AU DIMANCHE DE 1 OH A 19H. FERME LE LUNDI SAUF LE 26 DECEMBRE R LE 2 JANVIER 
BILLETS EN VENTE AU MUSEE JUSQU A 18H, AINSI QU AUX COMPTOIRS TICKORON ET PAR ÎEIETRON
musée des beaux-arts de MONTREAL

IUT. lut SHiniOOH OIIESI wnio cuti KHStlGUtNtim : ISI4I ns IM»

/ CKAC 73



Quebec, Le Soleil, samedi 17 décembre 1988 LES ARTS ET SPECTACLES E-9

Le J^ock

Avec Dickey Betts et Gregg Atlmau

Un beau double retour au « southern rock
.VîvMsle-l-on a uu retuur du • M.)uthem rock • ou m vou-s preferoi' 
du « roi k sudcste •? C est du moins ce que l'on peut penser à 
I écoute de Just Before The Bullets Fly et Pattern Disruptive Le 
j'uitanste Dickey Betts et le cla\iénstc CireK>î Allman, deu.x ex- 
.\llman Brothers Band, sont toujours sur la brèche Chacim li%Te 
même son plus bt'au disijue depuis quelques années

The Gregff Allman 
Band
Just Before The Bullets 
Fly
CBS Epic FE 44U3J

The Dickey Betts Band
Battern Disruptive
Epic BFE 44289

Au debut des années 7ü, The 
.Mlman Brothers Band, une for­
mation onginaire de Flonde, a po­
pularise un rock bluese et parfois

cpice de countiy et de jazz que les 
Amencains ont baptise du nom de 

southern rock »

Connu pour ses beaux duels de 
guitares signes Duane Allman et 
Dickey Betts (la marque de com­
merce du groupe a ses debuts), le 
groupe «explose» en 1971 avec 
Live At The Fillmore East

Maigre le deces du légendaire 
Duane Allman et du bassiste Bar­
ry Oakley (tous deux morts dans 
des accidents de motocyclette), la 
formation, menee par Gregg All- 
man et Dickie Betts, allait « répan-

dre la bonne nouvelle » avec au­
tant de succès

The Allman Brothers Band a 
eu une grande influence dans l'e- 
mergence de groupes comme Out­
laws. L>m>Td Skyn>Td, 38 Special, 
Wet Willie, Moly Hatchet, Black- 
foot. Grinderswitch et Point 
Blank.

Même si le groupe est aujour­
d'hui disparu, ses ex-membres 
n'en sont pas pour autant inaaifs. 
.Apres une penode creuse, mar­
quee par de .serieux problèmes de 
drogues et d alcool, Gregg Allman 
a repns du poil de la béte et est 
revenu à la charge l'annee der­
nière avec un disque au titre ap­
proprie. I'm So Anftel (Epic Êe 
40531),

Cette fois il récidive avec enco­
re plus de conviction. Allman est 
au meilleur de sa forme. Rock, 
blues et jazz sont au rendez-vous, 
livres par sa voix chaude et 
genereuse

Même constat pour Dickie 
Betts qui. après avoir tàté du 
countrv. y va d'un disque on ne 
peut plus « sudiste ». Duane's 
Tune, une pièce in.strumentale de- 
diee a Duane Allman, et Rock Bot­
tom. un boogie que ne renierait 
pas Stevie Ray Vaughan, figurent 
parmi les meilleurs moments de 
ce disque.

Just Before The Bullets Fly et 
Pattern Disruptive regorgent, 
comme il se doit, de guitares ba­
vardes, de belles envolees. Dickey 
Betts et Dan Toler (du Gregg All­
man Group) s'en donnent a coeur 
joie et saisissent toutes les occa­
sions pour intervenir.
« Les grands succès »

En cette période, la parution de 
compilations est nettement plus 
abondante qu’à l’accoutumée. 
Certaines sont consacrées a un 
seul artiste ou groupe tandis que 
d’autres sont plus diversifiées.

C'est le cas de Classic Rock 
1966-1988 une compilation de la 
maison Atlantic qui reunit des 
pièces comme Stairway To Hea­
ven et Whole Lotta Love de I.ed 
Zeppelin. Eve Seen All Good Peo­
ple de Yes. Back in Black de

AC DC ou .All I .Need Is \ Miracle 
de Mike and The MechaniiN lu 
version cassette ou dc offre en pri­
me le classique In .4 GaJda Da 
Vida de Iron Buttemy Dans l'en­
semble un choix judicieux sauf 
peut-être dans le cas de ) ou Can t 
Stop Rockh'Roll de Twisted 
Sister

»
Parmi les recentes parutions 

mentionnons aussi le double mi 
crosillon Who's Better. Who's 
Bt'sf qui marque le 25e anniversai­
re de la formation de The Who 
The Greatest Hits du tno Banana 
rama. Smashes. Trashes ih Hits du 
groupe Kjss. .All Of This and So- 
thing du groupe Psychedelic Furs

lavec Pretty In Pink). Greatest 
Hits de Journev lune heure de 
musique). Segociations and Love 
Songs 197}-I986de Paul Simon ei 
finalement le Greatest Hits de 
FleetwcHHl Mac
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Six ans de prison pour James Brown
AIKKN, C aroliiu* »lii Sud (AKI*) - uiiutk aiii
Jamrs Prowii a t l»'- * (indatiin*' hi»T à mx aiLs d»* priviii par U‘ 
tnlainal «1 Aïki'ti pour Inilalm* dr d’anrrs.si«iii ronlrr d»*ux 
polie irrs

Le jury n’a pas retenu la charge 
pour laquelle il comparaissait, 
(tentative de meurtre) et pour 
laquelle il risquait tO ans de 
prison

d’amende et cinq années de 
mise à l’épreuve pour un autre 
délit de refus d’obtempt*rer aux 
forces de l’ordre

di/aine de voitures de police 
Selon les témoignages des 
agents des forces de l’ordre, le 
chanteur avait fait semblant de 
s’arrêter plusieurs fois pour re­
partir aussitôt.

Fn plus de la peine de six 
ans, le « parrain du funk ». age 
de ,‘î.5 ans, devra choisir entre 
six mois de prison. 6.0(K) dollars

Au cours du procès, qui s’est 
ouvert mardi, deux policiers ont 
accusé James Hrown d’avoir 
tenté de les écraser, à North Au­
gusta (Caroline du Sud), le 24 
septembre, après une longue et 
spedaculaire poursuite par une

l,e chanteur a quant à lui a 
affirmé qu’il avait cherché à 
échap()er aux policiers à tout 
prix parce qu’il était « mort de 
trouille. J’ai été au Vietnam 
(Nl)l.K : dans le cadre des tour­
nees d’artistes pxiur les soldats 
pendant la guerre), et je n’ai ja­
mais eu aussi peur », a-t-il 
ajouté.

Expositions pour le temps des Fêtes
\a‘ Mu.M‘e de la civilusatioii annonce qu’il accueille une luiuvc-lle 
ex|M)sition pour la (M'hcmIc des FeU's. l)e|iULs le 14 décenibn- et 
liLvju'au lî) févruT, !*• grand public pc-ut en effet se fanuliarLstT 
avec l’un des c«-ntres de diM umt'ntation les plus complets du 
Quéliec : la HibliothtHjue nationale

L’exposition Regard sur les collée- 
lions de la Hibliolhèque nationale 
du Quebec met en valeur 128 do­
cuments retraçant l’histoire du 
Quebec, des toutes premières dé­
couvertes du continent nord-amé­
ricain aux années 1980.

Scs colledions sont constituées 
de .'i(K),(KX) livres, l,(i00,(KK) numé­
ros de revues et de journaux, 
7.5,()()() partitions musicales, 
4(),(KK) cartes et plans, 7,,‘)()() affi­

ches, 15,000 cartes postales et 
45,000 photographies.

L'exposition présente un 
échantillon de 128 documents de 
tous genres tirés de cette vaste 
collection: manuscrits, partitions, 
affiches, cartes, etc.
Musée du Québec

l>e Musée du Quebec, pour sa 
part, présente à (ompter du 21 dé­
cembre une nouvelle sélection 
d’oeuvres puisées dans sa collec­
tion permanente II s’agit de pein­

tures realisees entre 1835 et 1945.
Dans la galene 6. les visiteurs 

seront accueillis par des portraits 
d’enfants peints au XlXe siècle 
Suivent une vingtaine de vues de 
Quebec et de ses environs

Kn art moderne, une sélection 
de paysages réalises entre 1897 et 
19.39 permettra de suivre l’évolu 
tion de la peinture canadienne de 
cette époque. On retrouvera aussi 
des portraits de John Lyman et 
d’üzias Leduc entre autres.
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★/c"•iné choix

de Léonce GAUDRLAUIT

***** exceptionnel
remarquable
bon
passable
mediocre

* * * A
LA LECTRICE
Film délicieux, cisele avec fi­
nesse par Michel Deville et 
Miou-Miou.

****
TROIS SOEURS
Heureusement qu’il reste à 
Marguerethe Von Trotta la 
passion du cinéma.

AAA A
BAGDAD CAFE
Le film le plus tendre, le plus 
joyeux et le plus charmant de 
l’année. On le doit à un Alle­
mand fasciné par l'Amérique

A A A'/»
L’INSOUTENABLE...
Un très beau roman de Kun­
dera. Un très beau film de 
Kaufman. Un bel amour.

AAA'/l
TROIS PLACES POUR...
Yves Montand est radieux, 
Mathilda May talentueuse, Mi­
chel Legrand virtuose et Jac­
ques Oemy est un as de la 
comédie musicale.

A AA’/^
FANTOMES EN FETE
Qui sème la terreur récolte 
repouvante. Bill Murray nous 
souhaite joyeux Noél.

AAA*/^
LES TISSERANDS DU...(I)
Film-saga inspiré d’un vaste 
mouvement d’exil de Québé­
cois vers les USA.

A AA
TWINS
Joyeusement loufoque. Ar­
nold Schwarzenegger est 
d’autant plus drôle qu’il a 
pour frère jumeau le puceron 
Danny Devito.

AAA
LE MAITRE DE MUSIQUE
Un enchangement pour ro­
mantiques, amateurs de bel­
les voix et de belles images.

AA A
QUATRE AVENTURES 
DE...
Pas le meilleur film de Roh­
mer, mais il sait si bien parler 
des petites choses de la vie.

AA’/5
TEQUILA SUNRISE
Rien pour menacer le trafic 
de la coke mais tout de même 
un bon policier.

AA
DROLE D'ENDROIT...
Gérard Depardieu et Cathe- 
nne Deneuve dénaturent un 
magnifique scénario.

AA
LES TISSERANDS DU...(2) 
Le 2e volet de cette sage 
verse dans l'anecdotique. La 
révolte tourne à vide.

AA
L’OBSEDEE
Heureusement, Robin Spry 
n’est pas allé jusqu’à trans­
former son héroïne en guêpe 
meurtrière.

A A A
APPEL A LA JUSTICE 
Le viol d’une Jeune fille 
consentante? Jodie Fos­
ter nous fait la preuve du 
contraire.

■ •

* tf"' f

Donald Pilon, Elizabeth Burr et Gratien Gélinas dans une scène de la 
deuxième partie du film de Claude Fournier «Les Tisserands du pouvoir - La 
révolte- Au Cinéplex Charest

'inema

tUviificdtion d<-s films est établit’ pai l'OfTice 
des communications Mxiales Voici le bareme 
d'appréciation des films qui sont présentement 
pnijetes sur les «Tans dans les cinemas de (lue 
ti« et de la Rive Sud

les chiffres referent à la valeur artistique de 
fix-uvre 111 chef d'oeuvre. (21 remarquable, 131 
très bon. (41 bon. (il moyen. (61 mediocre, (71 
minable

Ia*s appreciations des films sont établies sur 
les copies presentees dans la province de 
(luebei

CANARDii.RK (Galeries Canardiere, 661- 
85751 Piepi de cristal (41 (V françai.se de Die 
Hardi Sam Ilim I3h45, Ibhl5. I9h. 21530 14 
ans IVix d'entm’ $6 50. $5 50 pour les 14 17 
ans sauf le s.im apres I8h. $3 M pour les 65 
ans et plus

CINf'Pl.lX CHARKST (coin du Pont et boul 
Charest. 529-97451 les tisserands du pou 
voir (51 2e partie I3h. 16hl5, I9h. 21535 G 
Bagdad Cafe (31 (version IrançaLsel 13520. 
15520. 17520, 19540. 21540 G. los trois 
soeurs (31 13530. 16535, 19530, 21550 G Ma­
dame Sousatzka 131 13515, 16520. 195. 21540 
G la Icctnce (31 125.35. 14545, 16555. 19520, 
2154(1 14 ans Petit-Pied le dinosaure (31 (v f 
T5e land Before Timel 12510, 145. 15545. 
17525. 19515.215 G Twins (5|voa 12515. 
14520, 16530, 19515. 21525 G la Boheme (41 
Iv Italienne av« st françacsl 12510. 14530, 
16550. 19520. 21550 G I’m d'entree $6 50. 
$5 50 etudiants 14 17 sauf sam apres 185, 
$3 50 âpe d'or et enfants moins de 14 ans N.B.; 
Il est possible de se procurer ses billets à 
l'avance, la joumee même de la représenta, 
tion à laquelle vous desirez assister.iMa- 
dame Sousat/ka»

CIJVP (2360 Chemin Sainte-Foy, 653-37501 * 
Ouatre aventures de Reinette et Mirabelle 
(4) 135. 175 G la grenouille et ta baleine (41
135 G (clair de lune (4| 14545, 195 G *
Powaqqatsi 141 155, 21515. G Wall Street (31 
(version françaiscl 16545 G Le grand bleu (41 
195 G l 'insoutenable légèreté de l'étre (31 
21515 Mans Pns d'entne $4 . $3 pour les 50 
ans et plus et les moins de 14 ans les films 
piTcedés d'un * ont un pnx spw ial de $6 du 
ven au dim et de $4 25 du lun au jeudi Aussi 
carte d'abonnement disponible 10 films pour 
$30

GAI FRIFS 01 IJt CAPITALF (5401 des Galè­
nes. 628-24551 Salle I: Trots places pour le 
26 ( I Sam Ihm 13h. 155, 175, 195. 215 G 
Salle 2: Oliver et compagrue (41 (v f Oliver 
and Companyï Sam Dim 12530, 145. 185 G * 
les laisser pa.ssrr ne sont pas acceptes Un ap­
pel à la justice (4) (v f de The accused) Sam 
Ihm 15530,19520.21535 Mans Salle3; Fan- 
tomes en fête 141 (v f de Scmogedl Sam Dim 
135.15510, 17510, 19515,21525 G * les lacs- 
ser. paisser ne sont pas acceptes Salle 4: Oui 
veut la peau de Roger R^bitT (31 (version 
française de Who Framed Roger RabbiC’l Sam 
Dim 12h30. Mh35 Obsedee (5) Sam Dim 
16550. 19hl0. 21h20 G Pnz d'entrée $6 50 
$6 14 17 ans. $3 50 enfants. $.3 âge d'or

1IDO devis 837 0234I.Salle 1:112 Rattle and 
Hum(41voa Sam Dim 19530 A gauche en 
sortant de l'ascetuieur 14) Sam 21520 Dim 
1,3530. 21520 * Ceci n est pas un pnigramme 
double Cine jeuni-*!’sam 135 les goonies (41 
ll’nx $1 501 Salle 2. la lectnce 13) Sam 
mSO. 21520 Dim 13530 19530. 21520 14 
ans Pni d'entrer $5 50 $4 pour les 14-17 ans 
$2 50 pour les moins de 13 ans et plus de 65 aus

MIDI MINUIT 1252 nie Saint Joseph est. 
522 28281 Tnpie seduction I I 17515. 14550 
17525, 205 Bourbe eipi’rte ( 1 1.3530 16505 
18540. 21515 18 ans Pns d entree $5 50

PARIS (Place d Youville. 694 0891). Salle I A 
boul de course (4) 135.30. I6h I9h. 21525 ( 
Salle 2 les tisserands du pouvoir no I 151 
1 1545 1653(1 («5(0. 21530 (. Salle .3 Fre- 
quence meurtre 141 13hlS. 15520 17525 
195.10 21540 G PT.s d rntree $6 50 $5 50 
jxiiir les 14 17 ans sauf le sam apres 185. $3 50 
âge d'cir moins de 14 ans pour chaque salle

PIJtCF OUF FF C (525 45241 Salle I: Dnile 
d'endroit pour une rencontre I I Sam Dim 
135. IShIO, 17515 19520. 21525 G Salle 2: 
Tequila Sunnse (31 voa Sam Dim 13515 
15545. 18530. 215 C * les laisser passer ne 
sont pas acceptes Pnz d entree $6 50 $6 M 
17 ans. S3 50 enfants. $3 pour age d'or

SAINTF rOY (Place Sainte Foy. 656 05921 
Salle I: Ram Man | |Sam Dim (2545 15530
(8515. 215 * les laiwr iiawr ne vnt pas 

xed Gun (5) Samacceptes Salle 2 The Na!
Üim 135.30 155.30 17530 19530. 21530 G

Salle 3 Oliver et compagnie (41 Iv f de (Xivrr 
and Companyï Sam I5m 12545. 14530, 16515 
195 G * les laisser passer ne vint (wv a' 
reptes la publicité 88 ça s'annonce bien I I 
2lhl5 (. Pns d entree $6 50 $6 M (7 ans 
$ 1 50 enfants $3 age d'nr

VTDEOTHïATRES
Bibliothèque Cabrielie Roy, 350 rue Saint- 

Joseph est Rens (529-09241 Auj I2h et Ibh 
Du grand large aui Grands lacs.

Bibliothèque Succursale Saint-Albert. 5 rue 
des Ormes Rens (623-79961 Auj I3h Aladm 
et la lampe merveilleuse. A Mb au secteur des
niants les fabuleuses aventures....
Bibliothèque succursale Saint-André, 5(X) 

boul Rastien Rens 843-3263 Auj 13b3ü La 
cite perdue.
- Bibliothèque succursale Saint-Charles, 
4(K1, 4e avenue Rens 691-6358. Auj. Mb Bon­
jour Paris.

Hibliotheque municipale de Charlesbourg, 
7950, 1ère avenue, ville Reine Malouin Auj 
Mb la diamant du NiL Entree libre Rens 
622-7550

Qescription des films

A bout de course (41 (v française de Running 
on Empty) Amencain 1988 Drame siKial rea 
li.v; par Sidney Lumet Int Christine lahli. Ri 
ver l’hivmx Un roupie, rwherche depuis 1971 
par le EBI. doit vivre en perpétuelle fuite avec 
leurs deux enfants IPansI

A gauche en sortant de l'ascenseur (4) Fran 
çais 1988 83 mm Comédie réalisée par 
Edouard Molinarti Int Pierre Richard. Emma 
nuelle Beart et Richard Bohnnger Une jeune et 
jolie femme (pu vit avec un compagnon jaloux 
et bien bâti se voit enfermée dehors en tenue 
légère Elle demande l'aide d'un voisin Une sé 
ne d'imbroglios ainsi créés entraînera l'mter- 
vention de la police, (ladol

Un appel à la justice (4) (v française de The 
Accused) Drame judiciaire amencain 1988. 
Rralisee par Jonathan Gaplan Int Kelly Mar 
Gillis. Joebe Foster Une jeune avocate pleine 
d'avenir est chargée de defendre une jeune fille 
violee, dans un bar, par trois trous hommes sous 
les encoaragements des autres consommateurs 
Mats l'affaire est compliquée En plus des pres­
sions, elle s'aperçoit cpie la réputation de sa 
cliente n'est pas sans tache IGalenes de la Capi­
tale!

Bagdad Cafe (3) République Fédérale d Aile 
magne 1987 Réalisé par Percy Adlon Int Ma- 
nanne Sagebrecht. CCII Pounder Après une dis 
pute avec son man. une femme se retrouve dans 
un minable motel dinge par une noire â qui 
l'amvee et les allures de l'elrangèiT ne plausenl 
guere. ICineplex CJiaresll

la Boheme (41 Franrev italien 1987 Spectarle 
musical realise par Luigi Caimencini Int R-irba- 
ra Hendneks, Luca Canonin Voix de José Car 
reras Un peintre fait la connaisance d'une vni 
sine <pii se découvre atteinte de phtisie File 
s'éloigne mais reviendra pour mouru ICmeplex 
CJiarestl

Drôle d'endroit pour une rencontre ( I 
France 1988 103 min Drame psychologKjue 
realise par François Dupeyron Int Catherine 
Deneuve, Céraid Depardieu. Jean-Pierre Sen­
tier, Andre Wilms Une dame elegante que son 
mari a largué sur une autoroute fait la rencon­
tre d'un homme, mal dégrossi Une étrange rela­
tion s'm.stalle entre ces deux êtres aux anti­
podes l'un de l'autre IPlace Chifb« )

Eclair de lune (41 (v f de MnonstrurkI Amen 
ram 1987 Comedie realisee par Norman Jewi 
son Int CJier Nicolas Cage Une jeune femme 
ai crpte de se fiancer a un homme dont elle n'est 
pas vraiment amoureuse mais qui est gentil 
Pourtant lorsqu elle rencontre le frere de son 
fiance, elle se laivse prendre par une pas-sinn 
dévorante et tumu5ueu.se KilapI

Fantôme en fêle (41 (v f de Scmogedl Caimédie 
lealuiee par Richard Donner Av« Bill Murray. 
Karen Allen le plus jeune president de reseau 
de telesn-sion deteste tout ce qui entoure Noel et 
n'y voit qu'une ixcasion d'augmenter v-s cotes 
d'e«iute Tmis fantômes deciiienl de le forrer a 
levcser ses jxMlioas l('MiIen«, de la Capitale)

Freijurnce meurtre (4) Français I9R8 JIX) 
min Drame policier realise par Hi.vihei5 Rap 
jieneau Int (.athenne Deneuve, Andre Duv» 
iier Une fisyihialre .ipprend qu» le vagabond 
qui a lue ses parents de faç-nn homble il y a 15 
ar». vient d'etre lemus en liberté (Partsi

Les goonies (4| Amenrjin 1985 Comedie dra 
matupie realisee par RKhard Donner D'apres 
une histoire de Steven Spielberg Des adoles 
cents découvrent une carte secrete Cette re- 
rherche d'un trésor les entraîne dans d'ftranges 
aventures lladol

te grand bleu 141 Français 1988 Comedie dra 
matHpir reairser par lait Besson Int Jean 
Mare Barr. Jean Reno Devenu nrhe un cham 
pion du inonde de pkmgee decide de rrtrouwr 
un ami d'enfance, myslmnix et silencv-ux qui 
est plus a l'aise sous l'eau rs avec les dauphins 
K.lapl

la grenouille et la baleine (41 (Xieh« 1988 
(amie enfantin realise par Jean Claude la*rd 
Int Fanny laurier Denis Forest et Vanna Or 
sini line jeune fille jxissede une rxiie partii-ulie 
n-ment fine re (jui lui permet de i-ommiinKpjer 
aver les baleines et 1rs dauphiits Kllapi

L'insoutenable légèreté de Tétre (31 Amen 
cam 1988 Comecbe dramaticjur réaliser par 
Philip Kaulman Int Daniel Day lewis. Juliette 
Biiiix he Une hisloue d'amour entre une jeune 
provinciale et un libertin, alors que Prague vit 
i'iKcupatiun soviétique (Clapl

la lectrice (31 France 1987 Realtse par .Michel 
Deville Inl Miou Miou. Mana Ca.sares Une 
jeune femme (jui adore la lecture s'invenle un 
metier Elle sera lecUite â domicile (Lido et 
Cmeplex Charest)

Madame Sousatzka (31 Amencain 1988 Come­
die (IramatKiuc realisee par John Schlesinger 
Int Shmley Mai Laine, Navin Chowdhry Une 
rrlebre professeurr de piano a un éleve si bnl- 
lant qu'il se voit oflnr la possibilité de donner 
des concerts Parce qu elle i ramt qu'il ne soit 
pas pri’l. Madame Sousatzka s'oppose au projet 
(Cmeplex Charest)

The Naked Gun (51 Amencain 1988 85 mm 
Comedie realisee par David Zucker Int Leslie 
Nielsen, Ricaido Monlalban Un policier de Los 
Angeles découvre que l'on projette d'assasiner 
la reine Elizabeth en séjour aux Etats Unis Ces 
supérieurs ne le CTOient pas II entreprend donc 
seul de sauver la visiteuse royale ISamte Foyl.

L'Obsedée (51 Canadien 1987 Drame j-adiciaire 
réalisé par Robin Spry Int Keme Keane, Saul 
Rubinek Un homme d'affaires américain se 
rend coupable d'un délit de fuite après avoir 
frappé un jeune garçon Ia mère de ce dernier, 
le poursuivra juscpie chez lui IGalenes de la 
Capitale!

Obver et Compagnie (41 Amencain 1988 72 
min Conte en dessins animés réalisé par 
Georges Sc-nbner Un jeune chaton abandonne 
dans les rues de New York et pns en charge par 
un groupe de chiens débrouillards Ixirstpie la 
nche orphelme qui l'a adoptée se fait voler sa 
chienne de race, il réunit ses amis pour voler â 
son secours IGalenes de la Caipitale et Sainte- 
Foyl

Petipied, le dinosaure 131 Iv française de The 
land Before Tunel Irlando-améncam 1988. 
Aventures réalisées en dessins animes par Don 
Bluth Ca se pas-v dans la préhistoire Petitpied 
et se amis ont ele séparés de leurs parents par 
su5e de l eruption d'un volcan et d'un tremble­
ment de terre Ils s'allient et partent à la recher­
che de la Grande Vallee. un endroit paradisia­
que ICineplex Charest I

Piège de cristal 141 (v f de Die Hard I Amen 
cam 1988 Drame policier par John McTieman 
Int. Bruce Willis et Allan Rickman Un poliaer 
de New York, sa femme et des employés d'une 
importante firme japonaise sont pns en otage 
par des terroristes â l'occasum d'un party de 
Nivl ICanardierel

Powaqqatsi (4( Amencain 1987 Documentaire 
réalisé par (àxlfrey Reggio Elude de l'exploita­
tion de l'homme par l'homme On évoqué le dur 
labeur des manoeuvres et paysanls d'Aménque 
du Sud, de l'Afniiuc et de l'Asie (Le Clap)

petit escroc prêt a toutes les compnimissions 
pour survivre Us partent pourtant a la recher 
che de sa mère ICineplex Charest)

U-2 . Rattle and Hum 141 Amencain 1988 99 
min Duc-umenlaire realise par Phil Joanou Int 
Bono, The Hedge, Larry Mullen Jr L'essenUel 
du film consiste en un compte-rendu d'une 
tournée eflertuee aux Etats-Unis en 1987 par le 
groupe nxk ulandais U 2. lladol

Wall Street (31 Amencam 1987 Drame de 
moeurs realise par Oliver Stone Inl Charlie 
Sheen. Michael Douglas L'employé d’une mai­
son de courtage s’as-socie à un important specu 
lateur qui le mele â certames de ses affaires 
(Clapl.

théâtre

IJtVABO, création des eleves sortants du Con 
servatoire d’art dramatitpie de Quebec, sous la 
supervision d'Yves-Éric Maner Dernière repré 
senution ce soir 2üh Un lavabo sen de pretexts 
a une histoire d'amour Theatre du Conservatoi­
re, 11 rue Saint Stanislas Entree libre sur pré 
senlation de laissez-passer disponibles au 13 
rue Saint-Stanislas, de 9h â 21b Rens. 643- 
9833

îoirée dansante

Le Club de danse Edouard lYemblay Inc. Soi­
rée de danse sociale et de ligne avec disco mobi 
le Lunch en fin de soirée Ce soir 20h Au 1030 
boul. des Capucins, Limoilou Pnx d’entree; $5 
Rens 667 9852

Cercle Amitié rencontre. Ce soir â compter de 
2lh30 Soirée dansante à la salle MulUbec. lOe 
etage du Centre Bois-Fontaine. 880 Chemin 
Samte-Foy, au coin de la côte Belvedere et che­
min Sainte-Foy Prix d’entree $6 . $4 pour les 
membres Rens' 833-1370

Club de l'Age d’Or Chauveau. Soirée de Noel 
avec l'orchestre Ti-Pierre et Ti-Frére Fusion Ce 
soir 20h Ecole Trois Saisons. 1455 rue Buffon, 
quaniei laurentien Pnx d'entrée $5 incluant 
buffet froid en fin de soirée Rens 872-7426 ou 
1390

l oisirs Montcalm. Soirée disco pour les M 18 
ans ce soir 20h dans le cadre du 20e anniversai 
re des Loisirs Montcalm Au 265 St CynIle 
ouest Pnx d'entrée $1 99

Soirees canadiennes, sociales et de ligne Ce 
.soir 20h.30 Avec orchestre Les Somers de file. 
Sous-sol de l'église St-Pierre. Ile d’Orléans.

Les DatLseurs de la Vieille Capitale. Party de 
Nœl ce soir 2lh Pnx de présence Club de 
danse 21.21 rue Talbot. St-Emile Pnx d'entree 
$7 Rens 843 M331

-

F

%
Le réalisateur du film «Powaqqatsi*» a parcouru les cinq continents pour offrir 
ces images hallucinatoires. Au cinéma Le Clap* jusqu au 5 janvier

Quatre aventures de Reinette et Mirabelh 
(4) Français 1986 Comédie demoeurs réaliséf 
par Eric Rohmer Int Jessica Forde. Joelle Mi 
quel. Une parisienne invite son amie, une cam 
pagnarde. à Pans vie urbaine la met â l’é­
preuve (Clapl

Oui veut la peau de Roger Rabbit? (31 (version 
française de Who Framed Roger Rabbit’) Ame 
ncain 1988 Drame anime realise par Robert 
7emefkis Int Bob Hoskins. tJinstopher Moyd. 
Un detective pnve se voit charge d une enquête 
dans le petit monde anime du trartoon» (Gale­
ries de la (Upitalel

Tequila Sunrise (3) Amencain 1988 116 min 
Drame policier realise par Robert Towne, Inl 
Me) (hbson. Michele Pfeiffer Nouvellement mLs 
en charge de la bngade des narcotiques à los 
Angeles, un detective a la surpnse de retrouver 
un vieil ami dans La premiere sounnére qu il 
tend a des UafiquanUs «Place Quebec).

l4»s tisserands du pouvoir no I et no 2. (5J 
Ijnadien (Oui^brt) 1988 Drame realise par 
Claude Fournier Inl Gratien (;eUnas. Michel 
Formel Saga familiale raronlanl les Inbulations 
d'ouvners can.idiens et de leurs patrons fran 
çdis (II* no I est present au Pans et le no 2 au 
(iineplex Charrvt)

Trois places pour le 26 (-1 France. 1988. 106 
min (omedie musicale emle et realisee par 
Jacques Demy Int Yves Montand. Mathilda 
May, Françoise Fabian Apres avoir nmnu U 
gloire à Pans, un h<imme se rend â l'Opera de 
Marseille où d doit metue au point la revue 
musicale entreprise en Amenque Devant rem 
placer sa pnnnpale partenaire, il choisit une 
anonyme parfumeuse qui rêve des feu* de la 
rampe depuis sa tendre jeunesse IGalenes de U 
capitale)

les trois soeurs f3) Italo franco allemand 
1988 112 mm ('.oniedie dramatique réalisée par 
Margarethe Van Trotta Int Fanny Ardant. Gre 
ta Scacrhi !.>«isterKe de trois sœurs et de leur 
(rrrrqui habitent la maison familiale iCinepIf* 
(.harrsti

Twins 15) Amencain l9fiR |07 mm Comédie 
rrahw par Yvan Reitman Int Arnold Srh^rar 
rerM*gger. Dany Dr Vito Dru* pimeau» rirvrs 
sTparrnirm! sont lotalemmt c»ppi*sps Lun rst 
un cokwsr dntr d'tinr mielligenrr suprnnirr rt 
d'un vruk moral ralfinr alors qur l autrr est un

Association Temiscouataine de Quebec. Soi 
rée dansante ce soir 20h30 avec la disco Denis 
Messier Salle communautaire du Village Huron 
de Lorelteville. 195 boul de la Rivière Rens 
Rita B Ouellette (842 5531); Clement Lemieu* 
(653-4834). Lyvan Caillouelie (831 4827); 
Jeanne-Mance Drapeau (843-1924) ou Jean-Guy 
Bflzile (667 6415)

Party de Noel. Ce soir 20h30 Au programme 
musique, goûter, pn* de presence Animation 
Jean Pierre Bernard Sous-sol de l eglise St- 
Thomas d'Aqum. 824 rue Paradis. Sainte Foy 
Pnx d'entree $7 Rens 682 0568

lyjusique

I.FONARD BnODF.AU. ténor acrompagné au 
piano par FjAhrr frfinlhieT rt Claude Paquet, en 
ahemance Tous les samedis I9h30 au Manoir 
Saint Ca.stin. salle â dîner 99 rbemin Tour du- 
lae. lac Bi-auporl Reservation 849 4461

NOFT. (TEST l'AMOUR avec Yves Cantin, ténor 
rt Michel Blackbucn. basse en compagnie de 
(25 voix mixtes sous la diieition de Françoes 
Provrneher rt Angele Hardy Ce soir 20530 Au
nnierammc Nirl traditionnels et d'aujourd’hui 

■ -.......................... $15. $20Basilique de Quebec Pni d’entree 
Rens 831 62(j6

II: CHOEUR DFS VIEUX N0FI5 Auj 145 rt 
(55 Eaton des Galenes de la CapiUle Corcert 
au 1er etage. près du rayon des oisir.rtiques 
Entree libre Ce soir I6h30 Eglise St Roch 
F.ntré« libre

CONCERT DE NOËL Auj 13h. I4h fl 15h. Par 
le couvent de Levis regroupant flûtistes, eboraie 
rt violomsles

LE TRIO DU MOULIN DE L OE D ORUiANS 
Soiree pansierme avec Alfred Mann â I accor 
deon Johan Van Veen â la contrebasse et à la 
flûte et Julie Carrier, chanteuse Ce soir 19530 
(JiaiKiine KIR. bistro-restaurant. 1019 avenue 
Cartier Reservation preferable 524 5303

lES PETITS CHANTElfRS DE LA MATTRISF 
DE OUEBEC. Auj 16h Egbse Sarre-Cœur de 
Jisus. 330 rue Montmartre

JEAN FRANCOIS LAPOINTE baryton Ce soir 
19h II sera acompagne par Louise Delisle Bou 
chard Bibbo Cafe Théâtre, 1039, 3e avenue 
Lamoilou Rens $14 Reservations Roger Alaui 
au 648 IR20

panse

CASSE-NOISETTE par le Ballet de Montreal 
Eddy Toussaint et ses danseurs étoiles Anik Bis 
sonnette et Louis Robitaille. Ce sou 195 et di­
manche Mb Salle louis Fréchette du Grand 
Théâtre. Pnx d'entree $24 . $20 . $16. $9

gpectacle

LA BAVIERE avec Jean-Louis Mathon dans le 
cadre du Hors-séne des «Grands Explorateurs» 
Jeu au dim 20h. Salle Albert Rousseau. 2410 
chemin Sainte-Foy Pnx d'entree $8 25

Bars
Solange Gilbert chanteuse. Jeu au dim. ;9h 

Restaurant le Fiacre de Beauport
• Trio Nelson Gamba, ven sam 2Ih. Standard 
Jazz et populaire Caucus du Hilton Quebec
- Le trio de Bernard Primeau. Ce soir et de 
main 22hl5. Bar l'Empnse du Clarendon, 57 rue 
Sainte-Anne
• Georges Latulippe, pianLSte-chanle’or Musi 
que populaire el de danse Du jeu au dim. 22h 
Bar la Causerie. 3e ave ouest. Charlesbo'arg
- Stable Mates, rock and rythm'n blues Jeu au 
dim 22h. Bar d Auleuil, 35 rue d’Auleil Entree 
libre

yernissage

FACIFlQLrt: 59. 59 Dalhousie Rens 692 4630 
Presentation des oeuvres de Robert Charron. 
Karen Pick et Jean Tremblay, lors d'un 5 â 8 
aujourd'hui et demain de 13h â 17h

MUSEE DU SÉMINAIRE 9 nie de l'Université 
Reus 692-2843 Mar au dim I0h30 â I7h30 
Noéis d'hier Se termine le 29 janvier Vernis 
sage auj 11530

Reunion

Méditation internationale demain de 7h â 8h 
au Centre de Raja-Yoga de Qu' Vc, 1405 boul 
Saint-CyriJle Ouest Rens 682 3152 ou 0203

li» Montmartre Canadien. 1679 chemin Saint 
liOuis, Sillery A compter de ce soir 20h jusqu a 
demain 8h Nuit d'adoration

lourles jeunes

Abracadaboung de Ljse Doré Présente par le 
Théâtre du Réverbère Auj et demain I3h30et 
I5h Salle La Margelle du Cegep de Sainte Foy 
2410 chemin Sainte Foy Pnx d'entree $3 50

Place du Village. Bibliothèque Gabrielle-Roy. 
350 St-Joseph Place du Village au Secteur des 
enfants Auj demam I3h30 Leon NoéL specta 
de de Noel avec Pierre Bernier et Jean Saucier 
lieux clochards rêvent d'un Nœl féerxfue 
Rens 529-0924

Bibfiotheque Les Livres-au-Vent de Cap 
Rouge Auj 13h Spectacle de manonnettes Le 
Noél de Papouss. Pour les enfants de 6-10 ans 
Entree libre

Bibliothèque Succursale Neufchalel. 4060 
rue Blam Auj 145 rt 165 Noel à la BibUothé- 
que Dépouillement de l'arbre de Nod Clown 
Fnpo rt ses anus de la Bouffonnene Rens 843 
1395

Musée de la civilisation

Activités qucâidiennes

Mar au dim 105 a 125 rt 135 a 165.10 Man; 
pulations Pt jeux questionnaire sur l’elcrtnnte 
Atelier 11 Entree libre

■ Auj l.lh Alelien. «Paroles rt langages des 
Inuit» Jeux, (hanl rt legendes Seance d anima 
lion sur la culture et la langue des Inuit Entree 
libre sur presentation de laissez passer

Auj 155 Témoignages par «les Petits frères 
Toeuvrides Pauvres» sur l'oeuvre de lein association 

Auditorium 2 Entree libre

, sunfeiller

Patinoire à Beauport
l.’Auberpe des Quatre-Temps nous informe que sa patinoire, 
longue de un kilomètre sur te lac Beauport. est maintenant 
ouverte. l'accès se fait par le Manoir Saint-Castin * 
l’Auberge des Quatre-Temps

ou

I)

'■i.'
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Pour les sondages, bientôt Taudiomètre
MONTREAL (PC) — La coopérative Sondages BBM s'est 
entendue avec VidtHiway pour implanter à travers le Canada 
l’audimètre, un système qui rend inutiles cahier et crayon pour 
être un sondé de la téléNision.

En septembre 1989, un échantil­
lon de 7,200 foyers canadiens, câ­
bles ou non, seront dotés de l’ap­
pareil. A Videoway (filiale de 
Vidéotron), la cooperative achète 
l’équipement, les droits d’utilisa­
tion et le logiciel afferent, a pré­
cisé hier Gérard Malo, responsa­
ble de BBM.

Le système utilise un terminal 
(ou une puce électronique) relié 
par ligne téléphonique et qui rem­

place le sélecteur (ou convertis­
seur), de sorte qu’un foyer n’a pas 
à être câble La nuit, un ordina­
teur central cueille le total des 
temps chronométrés, à telle et 
telle heure, des chaînes regardées.

L’échantillon de 7,200 foyers 
est bien plus étendu que celui de 
2,000, envisagé en 1987 et que des 
reseaux membres de BBM avaient 
finalement rejeté. Le groupe de 
sondés sera renouvelé au bout 
d’un an, au lieu de cinq ans com­

me prevu dans le projet imtial
Ce grand échantillon est certes 

plus coûteux que le precedent, a- 
jüute M. Malo, «mais il revient 
moins cher par foyer et il assure 
une meilleure représentativité 
pour les stations régionales ».

Au Quebec. BBM continuera de 
sonder deux marchés distincts, 
francophone et anglophone Les

travaux préliminaires d'etablisse­
ment de l’échantillon débuteront 
au printemps

■ Théâtre à Montréal
A Montreal, juste comme la version d’Alexandre Hausvater du 
Baiser de la femme araignée, de Manuel Puig, prend fin à la 
Licorne, la Compagnie Jean Duceppe présente, à partir de ce 
23 décembre. Normand le conquérant, une comédie d’Alan 
Ayckbourn, l’un des chefs de file de la dramaturgie anglaise 
contemporaine.
Le Théâtre du Nouveau Monde met pour sa part à l’affiche 
une reprise, du 10 janvier au 4 février, à savoir Les Feluettes, 
de Michel Marc Bouchard. On la reprendra aussi à 
rimplanthéàtre, fin février début mars. La pièce s’est arrogé 
coup sur coup, cet automne, un grand succès populaire et de 
critique au 5e Festival des Francophonies, à Limoges, et au 
Festival des nuits francophones, à Lyon.
Au Quat’Sous, Paul Buissonneau monte à partir du 16 janvier 
un Ducharme, Leola Louvain, écrivaine, tandis que le Rideau 
Vert propose Le Lion en hiver, de James Goldman, à partir du 
25 janvier.
Enfin, au CNA, à Ottawa, André Montmorency donne du 5 au 
14 janvier, avec la même distribution, la production du Malade 
imaginaire qu’il signait voici deux ou trois de mois, au TNM.

musique douteui

LE D’AUTEUIL
presents

.June
^SÉRIGRAPHIE 
HD'ART 

iou 
[une
(carte
DE
SOUHAITS

(à
jtirage 
jlimité

pB Noël

Avec le choeur de la Société lyrique 
J'AubIgny et un orchestre à cordes et 

trompette sous la direction de

Guy Bélanger
avec Sylvain üovon au.\ grandes orgues 
Le dimanche 18 décembre 1988 à 20 h 

Lgllse St-Jean-Haptlste de (Juebec 
490, rue St-Jean

t ntree ISS

JANO
BERGERON
/es 22 et 23 décembre 

dès 22 heures
Entree; 6$

Une collaboration

OKtEFE

' Ü %

CARTES EN VENTE AU

35, rue d’Auteuil, Vieux-Québec
692-2263

17 55. RUE MARCHAND 
(QUEBEC G1 R 2W5
|ll est important de téléphoner avant 
jde venir à notre atelier/galerie

(418) 529-9423

L
52S'7ÎSS

K. 'Vitre .» • y .'t>^m ■ » Pillrtrrh o

_€'-iT[*fffW •l'TTTL

Sonia Racine

Demain soir
Billets en vente 

à l’entree

SvlMiinOovoMRlcfcord verreoM

Art.»fiqve oriï--io:tiii |i^ ■SjTiik'h'c

ririn
nC f - N

h
COUPON

un microsillon ou 
cassette ou disque 
compact de chaque 
titre par client

DEF
LEPPARD
Hysteria
D.C. 16”

MICHEL 
PAGLIARO 
Sous peine d amour 
O.C. 16” Promotion en vigueur 

Jusqu'au 24 décembre

CUKSSIQUEA iJUTTlNE
I K h

PAUL 
PICHE
‘■'ur le chemin des nKendv

DC. 17”

GINETTE 
RENO
Ne m en veu* pas

D.C. 17

A CORPS 
PERDU
Musique du hlm
D.C. 17”

LA BOTTINE 
SOURIANTE
Je voudrais changer 
d'chapeau

RECITAL 
CHARLES 
TRENET
2 disques 28 succès

ENDINAKTAVEC 
BACH. BEETHOVEN. '
MOZART, ETC.
Orchestranada — Marc Portier
D.C. 17”

TOM WAITS
Big Tune

D.C. 18”

DISQUES COIVIPACTS
Lot choisi

• London • Philips 
• Deutsche Grammophon

1 S"® ou yss*’''

SAMANTHA 
FOX
Wanna Have Some Fun

DC. 18”

INTÉGRALE JACQUES BREL
• 10 cassettes 199^ .
• 14 microsillons , 2091’,
• 10 disques compacts 219*

• VIDEO: Son dernier spectacle ^ m qq 
(VHS SEULEMENT) ' 2.^ .,

BEETHOVEN
Symphonies nos 
4 el 5 Solti - 
Orch. sym. Chicago (LONDON)

HAYDN
Quatuors à 
cordes op 76 
Tabacs Quartet (LONDON)

REGINE 
CRESPIN
Beriioa Nulls d été 
Ravel Sheheraaade 
(LONDON)

— ( <1’^ 'N
---- --------------IfÊk-

LOUIS 
Première bordee

DC. 18”

ROUSSOS
Le Grec

A LA ^
TECHNIQUE
NADEAU
Avec Colette Maher

WALKMAN OisAxe 
, JAZZ ' “SIS''

ILKMAN l>'«l“e. .4 ‘ Cassette: C

'T ’f' ■ ‘ '■<. 'Ft*■<1'-Vf: *'

LUC DE LA 
ROCHELUERE 
Amère Amer.ca

ALAIN 
SOUCHON
Ultra Moderne Solitude

MARISSA 

A, tune promesse

BRAHMS
Rhapsodie pour 
aho M Home 
Shaw Choeurs et orch sym 
Atlanta (TELARC)

THE BEST 
OF ART 
OF NOISE 
D.C. 17”

THE 
WATERBOYS
Fisherman's blues

DC. 18"

Le plus grand disquaire à Québec '
. r-r . ■• , A'tï - ■ ’*
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Le Jugement Dernier de Michel Ange sera caché quatre ans
CITK 1)1' V’ATK’.VN (AFT) — U* * Ju>;t-ment l)fm»*r de Michel 
Ajijîe. diuis la < hapelle Sixtuie, mtu caché aux yeux des visiteurs 
peiiihuit J :uis a partir de lîiîtO puur des travaux de restauration, 
a indKjiie un porte-parole des Musees du Vatican

l.e chef-d oeuvre du grand artiste 
toscan sera soumis a un traite­
ment de restauration et de « net­

toyage a fond, tout comme l'ont 
ete au cours des demieres années 
les fresques de la voûte, peintes 
entre 15<lH et 1511, et les autres

fresques de la chapelle, signées 
par les plus grands maitres de la 
Renaissance italienne, de Botticel­
li a Perugino. de Ghirlandaio a 
Signorelli

l.es tounstes pourront en re­
vanche admirer des l'annee pro­
chaine toutes ces fresques entière­
ment restaurées, illuminées par

DE MONTREALD'W.CTHi :i AH"' -Th

DE RETOUR 
D’UNE TOURNEE 
MONDIALE 
LES VOICI ENFIN 
DE RETOUR A QUEBEC

M

du MAURER

’ ^4 - imprf'dl Tobacco L;miîfK)

Régulier: 18$ 
Étudiant: 10$

nnwersam
miiversan/

UNE EXCELLENTE IDEE DE CADEAU POUR NOEL!
Josî ttadiO'Canada 

collaboration avec lîS:: Quebec 11 /Câble 6

Samedi 21 janvier, 20 heures
V AI'REI

DEUX MAGASINS LA BAIE BlBLIOTHE 
QUE GABRlELLE ROV COLISEE 
GRAND THEATRE PALAIS MONT 
CALM SALLE ALBERT ROUSSEAU 
SEPT SUPERMARCHE PROVIGO PAR­
TICIPANTS PERCEPTION DE FRAIS DE 
SERVICE EN SUS OU PRIX OU BILLET

BILLETS EN

ALBERT-ROUSSEAU Dilletech-Ô
410. dietniii Ste-Foÿ, Sté-Foy. Renseignements: 659-6710

un nouveau système ne produi­
sant qu'une très modeste quantité 
de chaleur afin de respecter la cli­
matisation minutieuse de la cha­
pelle. Il s agit de plus de I .OOO me-' 
très carres de superficie consacres 
aux episodes de la Genese, de la 
creation d'Adam au centre de la 
voûte, aux grands prophètes et 
aux sybilles

l,es fre.sques de Michel-Ange 
avaient complètement noira au 
cours des siècles a cause surtout 
de la fumee des bougies. Des 
couches de suie de chandelles et 
de lampe à huile, ainsi que des 
traces de colle, de vin grec et de 
mie de pain utilisés par des res­
taurateurs inexperts cachaient les 
véritables couleurs du peintre flo­
rentin. Le restauration très radi­
cale faite au XVlllème siecle par 
Daniele da Volterra, appelé ensui­
te le « maitre des caleçons », avait

même permis de cacher les nu­
dités des personnages

La restauration de la voûte 
avait commence en 198U D apres 
polémiques entre experts et ar­
tistes Italiens et etrangers avaient 
suivi la decision prise par les res­
ponsables des musees, en accord 
avec les dirigeants du Vatican Ils 
se partageciient sur l'opportunité 
de ce « nettoyage » qui a permis 
de découvrir des couleurs très 
vives et brillantes tout-a-fait sur­
prenantes et inattendues pour les 
critiques d'art

I>es restaurateurs ont cepen­
dant pu démontrer aux innombra­
bles experts, -juches sur un pont 
mobile en acier de 15 tonnes ap­
puyé sur les memes gonds fixes 
par Michel-Ange- que leurs pro­
duits dilues a l'eau distillée ne 
pouvaient aucunement causer de 
dégâts aux fresques

MEURTRE
AU

BONAPARTE
Souper-théâtre 
tous les jeudis 

de18h30a23h

29®**Incluant 
table d'hote et 

mystères

Reservez au;
647.474X_^

oEBiSÊs

Le Chant de la Terre -

HAYDN
Symphonie n° 86 en ré majeur

Orchestre symphonique de Québec
Série Omer-Létourneau

Le mardi 10 janvier 1989 à 20 h 
au Grand ITiéâtre de Québec

JANICE TAYLOR

Chc-f:
Solistes:

Ce concert est 
commandite par

Billets; I5$à3I $.
10 $ <étudiAnts et Âge d’or)

Simon STREATFEILD
Janice TAYLOR, mezzo-soprano 
Richard MARGISON. ténor

LE GROUPE DESJARDINS
ASSURANCES GfNIRAlES

BIlJèTSI-.N s-s-it . i_ -fi.

, r» iS
. f

I -
■Je X,.'J

RICHARD MARGISON

Radio-Musique M Radio-Culture Radio-Canada
24 heures sur 24 au réseau FM Stéréo de Radio-Canada

SAMEDI 17 DECEMBRE 1988
12hOO DES MUSIQUES EN MEMOIRE 

1 -i recolle 1988 des plus beaux disques de 
musique iraditionneMe (dern de 2) Aoim Eli 
/.itH'th Gagnon

13h00 LES JEUNES ARTISTES 
Nhat Viet Pht p Prelude et fugue no 13 (J S 
Bach), Sonate en mi bem . op 81a (Beetho­
ven) Etude, op 10 no 3 (Chopin), Etude
• Waidesrauschen» (Lis/t)

I3h30 L'OPÉRA OU METROPOLITAN
• Carmen» (Bizet) Maniyn Morne. Mirella 
Freni. Veriano Luchetti, Samuel Ramey 
c hoeur et orchestre dir Placido Domingo 
Antm Janine Paquet et Jean Deschamps

tShOO RECITAL D ORGUE 
Jean Lebuis. orgue W'ihe'm egiise Samt-Mat- 
thids Westmount «Voluntary» op 7 nos ?. 3. 
4 8 et op 6 no 9 (Stanley) Antm Michel Kea 
bip

18h30 MUSIQUE DE TABLE 
Antm Jean-Paul Noiet

19h30 MUSIQUE ACTUELLE 
Antm Janine Paquet

?1h00 ORCHESTRES AMERICAINS 
Jrcheslre de Cleveland, dir Vladimir Abhxe- 
•'azv John Browning, p Concerto no 9 
H ?') tMozart). «Une symphonie alpestre» 
R Strauss) Amm Jean Deschamps

23h00 JAZZ SUR LE VIE 
Ce trert enregistre dans le cadre du Festival 
l'iterndtional de musique actuelle de Victona- 
v'iie 1908 Louis Sclavis Quartet Amm Michel 
Benoit

DIMANCHE 18 DÉCEMBRE 1988
OhOO MUSIQUES DE NUIT 

L a nuit des musiques de toutes les époques 
»*t Ce tous les pays vous accompagnent jus 
q»j a I aube Amm Monique Leblanc

ShSS MEDITATION
.. ►'sperance chrétienne* (Hans Urs Von Bai 
fhd'.df »

6h00 LA GRANDE FUGUE 
A im Gilles Dupuis

9h00 MUSIQUE SACREE 
Motets (Gabneli). extr -Vêpres de Noël* 
t Monteverdi) Amm Gilles Dupuis 

lOhOO POUR LE CLAVIER 
«Cari Phihpp Emanuel Bach, (dern de 2) Le 
d recteur de la musique a Hambourg Rondo 
en do mm Luciano Sgri/zi. pianoforte.
• Douze Variations sur les Fohes d Espagne» 
John Newmark pianoforte Fantaisie en do 
VSq 59 no 6 Chnst-ane Jaccottet. pianoforte. 
Double concerto en mi bém Ton Koopman. 
civ TmiMathot pianoforte Fantaisie en fa 
1 «sf' mm Wq 67 GuStav Leonhard! civ 
Ar. m Jean Oeschamps

llhOO SUITE CANADIENNE 
. NeeK du passe» Anim Andre Hebert 

12h00 MEBDO-MUSIQUE 
M jqazme musical national et international 
A'>im Georges Nicholson et Françoise Oa- 
«.•me

13h00 CONCERT DIMANCHE
F***.tivat de musique de chambre de Vancou- 
v* r Sonate en m: mm pour flûte et contmuo 
BWV 1034 (J S Bach). Sonate pour violon- 
'elle et piano. O 821 • Arpeggione* (Schu 
bert) Qumteite en fa mm . op 34 (Brahms) 
Chansons (J Lennon P McCartney) Amm 
lean Deschamps

Uh30 LES MUSICIENS PAR EUX-MÉMES 
mv Philippe Techene, professeur de chant 
Int Georges Nicholson 

15h30 EN CONCERT
Insemble de musique de chambre canadien 
Ouo pour violon et aMo. K 423 (Mozart). $0* 
nate pour cor. trompette et trombone (Pou- 
enc) Quatuor avec hautbois K 370 (Mozart), 
îno pour piano, hautbois et basson (Pou* 
enc) Amm Alain E)eaudot (reprise) 

lehJO LES GRANDES RELIGIONS 
• 1 Siam* Rech Georges Baguet Lect Jean 
Deschamps et Diane Giguere

17h00 TRIBUNE DE L ORGUE 
• L orgue symphonique en France» ( I5e de 
24) Joseph Bonnet Amm Michel Keable 

lehOO MUSIQUE DE TABLE 
Amm Jean-Paul Noiet

19h30 MUSIQUE ACTUELLE 
Concert d'un duo explosif Wayne Horvitz ^ 
J A Oeane. enregistre dans le cadre du Fes 
tivai international de musique actuelle de Vic* 
toriaviile 1988 Amm Janine Paquet 

21h00 LE PETIT CHEMIN 
Amm Jean Oeschamps

22hOO COMMUNAUTÉ DES RADIOS 
PUBLIQUES DE LANGUE 
FRANÇAISE •

Rencontres d eenvams de la CRPLF a fledu. 
petit village des Ardennes Theme «L Exo­
tisme de l autre» (5e de 12)

23hOO JAZZ SUR LE VIF 
Concert enregistre dans le cadre du Festival 
International de musique actuelle de Victoria- 
ville 1988 Avec Mal Waldron et Manon 
Brown Amm Michei Benoit

LUNDI 19 DÉCEMBRE 1988
OhOO L EMBARQUEMENT 

POUR SI TARD
Une invitation a risquer l aventure d une nuit 
en musique Amm Monique Leblanc 

ShSS MÉDITATION
• L enter» (Hans Urs von Balthasar)

6hOO LES NOTES INÉGALFS 
Amm Francine Moreau

9h00 MUSIQUE EN FÊTE 
Le petit almanach Le claveciniste et chef 
d orchestre William Chnstie Pièces pour cla­
vecin (Royer). «Un oratorio de Noel* (Char 
pentier). le mécène montréalais Jean Lalle 
mand «Légende* (Gratlon), le pianiste Dalton 
Baldwin lieder (Schubert). I écrivain Michel 
Tournier extr «L Art de la fugue* (J S Bach) 
Amm Renee Larocheile

llhOO LA CORDE SENSIBLE 
Un rendez-vous quotidien au cours duque* vo­
ire choix musical est le nôtre Faites-vous plat- 
'»r Écrivez-nous en accompagnant vos de­
mandes d'un court texte de presentation per­
sonnalise Amm Andre Vigeant 

12h04 AU COEUR OU JOUR 
Mendelssohn au goût anglais «Romances 
sans paroles» par Livia Rèv. p Lieder par 
E ma Berger , sop . acc au piano Amm Andre 
HebeH

13h00 AU GRÉ DE LA FANTAISIE
• Le! Thy Hand 0e Strengthened* (Handel) 
Sonate pour pianoforte, op 13 no 6 (Cle- 
menti). Symphonie en sol mm pour orgue 
(Ouprè) «Music for a Large Ensemble* 
(Reich) .Sur un sentier recouvert* (Janaeex), 
Chansons d Auvergne avec The Kmg s Sm 
gers Concerto pour violon op 4 7 (Sibeiius),
• L Ame des poetes* et «Les Feuilles mortes*
<Trenet) • Mysterious Mountain• op t32 
(Hovhaness). Chansons andaiouses avec Es­
ther Lomandier

IShOO FICTIONS*
Magazine de littérature étrangère Troi^ ou­
vrages de fictions récemment parus sont com­
mentés en table ronde Bref aperçu de I ac­
tualité littéraire internationale parutions re 
vues magazines pri» Chroniqueurs Louis 
Caron Jean-François Chassay François ne- 
ben Stéphane Lépme François R*card et Su* 
zanr>e Robert Anjm Réiane Bouge 

1$h30 LA FÉMINISATION 
DU LANGAGE•

16e de 20 «Peut-on fémmisef par décret?* 
lov Françoise Collin auteure et cotiaboratnce 
des Cahiers du Qritf Marina Vagueilo au- 
teure linguiste et p^ofesseure a I Université de 
Pans VII Int et amm Guy Rochette 

17h00 LATITUDES*
• La République d'Irlande» (lie de 13) Pain, 
leui. huîtres et bière Inv EamooOCaam 
restaurateur à Dublin I équipe nationait d Ir­
lande de hurting Rech . tnt et anim Richard 
Jouberl

17h30 EN CONCERT
Quatuor Linos compose de Heather Howes 
Mane-Andree Benny. Virginia Spicer el Da­
niele Bourget, flûtes «La Caccia» (Telemann). 
Quatuor no 3 (Schneider). Duo, op 34 (Muc- 
zynski). Aria «Aus Liebewill mem Heiland ster- 
ben* (Schmitt) Pavane (Fauré). Introduction 
et fugue (Jacob) Adagio et scherzo, op 77 
(Wouiers) Amm Sophie Magnan (reprise) 

18h30 L AIR DU SOIR et
CONCERTS EUROPEENS 

Festival International de Lucerne 1988 Or 
chestre de chambre d Europe, dir Claudio 
Abbado Ouv «La Scaia di Seta» (Rossim). 
Symphonie no 40 K 550 (Mozart) «Siegfried 
idyii» (Wagner) Symphonie no 2 (Beethoven) 
Amm Danielle Charbonneau 

21h30 théâtre OU LUNDI •
Ire partie magazine d actualité culturelle 
Amm Michel Vais 2e partie «Les Von paral­
lèles* d Alexis Nouss (2e prix • catégorie 30 
minutes • Concours d'oeuvres dramatiques 
r jdiophontques de Radio-Canada 1988) 
Oistr P'erre-Carl Trudeau. Linda Lapiante 
Renee Girard. Clément Schreiber Astrid Oe- 
''•eUe, Denis Larocque. Benoit Oagenais. Su­
zanne Lambert. Claude Prégent Pierre Legris 
et Miche'e Dion «Louise et Berthe* de 
Christian Lemieux-Fourmer (ter prix • cate­
gorie 30 minutes du même concours) Oistr 
Yvette Thuot Martine Beaulne. Sylvain Foley 
et Renee Girard

23hOO JAZZ-SOLILOQUE 
Avec Lee Wiley Maxme Sullivan. Jed Levy 
Joe Puma Johnny O Neal* Dave Vounq Qifx 
Wetstood Pete Magadmi et Mildred Bailey 
Amm Gilles Archambault

MARDI 20 DÉCEMBRE 1988
OhOO L'EMBARQUEMENT 

POUR SI TARD 
ShSS MÉDITATION

• L egoisme* (Hans Urs von Baithasan
6h00 LES NOTES INÉGALES 
9h00 MUSIQUE EN FÊTE 

Le petit almanach Jean-Jacques Rousseau 
termine son dictionnaire de musique extr «La 
Serva padrona* (PergoiesO Mozart termine 
son Concerto pour violon no 5 k 219,30e 
anniversaire de la mort de l ethnomusicologue 
roumain Constantin BraioMou danse chantée 
de l'ancienne Roumanie «Deux Rhapsodies 
roumaines* (Enesco). 20e anniversaire de la 
mort de réenvam John Steinbeck «The Al- 
cotts* (Ives). création de «Rosamunde* 
(Schubert)

1 thOO LA CORDE SENSIBLE 
12h04 AU COEUR OU JOUR

• Louise* (Gustave Charpentier) extr par Ni 
non Vallin, Georges Thill et André Pernet ver 
sion phonographique de l auteur vers t930 
MA Charpentier extr •Oratorio de Noel* et
• Le Manage force* Mohere) par Les Arts flo­
rissants

13h00 AU GRÉ OE LA FANTAISIE 
Ouv «Mer calme et heureux voyage* .Men­
delssohn) «Kreisteriana* (Schumann), exh
• L'Enfance du Christ* (Berlioz). Concerto 
pour cordes op 1 no 8 (Locatelli) extr «Or 
chesograph'e* de Thomot d Arbeau extr 
«Casse Noisette* (Tchaikovsky) «A Child Is 
Born» (T Jones) «Ma Mare l'Oye* - version 
pour piano quatre ma<ns (Ravel)

IShOO LE PONT DES ARTS •
Tableau de I actualité artistique en Frar>ce. en 
Belgique et en Suisse réalise en collaboration 
avec la Communauté des Radios publiques de 
langue haixaise Amm Rétane Bouge 

16h30 PRÉSENCE DE L ART •
Ire partie reflet de i actualité dans des domai­
nes aussi divers que la peinture et ta perfor­
mance - 2e partie entrevues avec des artis­
tes théoriciens historiens de I art Amm Gil­
les Oaigneault. Rober Racme £nt a Paris 
Rene Viau

17h30 EN CONCERT
Oenit Brott vc . Ann Epperson p Sonate 
op 102 (Beethoven). Sonate (Debussy) extr

«Quatuor pour la fin du temps» (Messiaen)
• Papillon» (Fauré). «Fantasiestucke» op 73 
(Schumann) Amm Andre Hebert (reprise)

t8h30 L AIR DU SOIR et
CONCERTS EUROPÉENS 

Festival de Mus>que ancienne d'innsbrucx 
1967 Barthold Kuijken. ti . Sigiswald Kuijken 
vi Wieiand Kui|ken. viole de gambe. Robert 
Kohnen civ Sonate en tno. BWV 527 (J S 
Bach). Quatuor «Parisien» no 12 (Telemann). 
Sonate en tno. Wq 144 (CPE Bach) extr
• Pieces de clavecin en concert» (Rameau) 
Deuxieme Récréation de musique, op 6 (Le- 
clair)

21h30 EN TOUTES LETTRES *
Magazine consacré a ta littérature de chez 
nous Bilan non exhaustif de la littérature qué­
bécoise en 1988 Chroniqueurs Jean-Fran­
çois Chassay (fiction). Jérôme Oaviault (es­
sais). Robert Mélançon (poésie) Roch Pois­
son (revues et fiction) Interview avec Pierre 
Nepveu auteur de «L Écologie du réel mort 
et naissance de la littérature québécoise con­
temporaine» et avec Patricia Smart auteure 
de «Écrire dans la maison du Pere l'emer- 
gence du féminin dans la tradition littéraire du 
Quebec» Amm Christine Champagne - «Le 
Livre de Normand Bosquet* de Micheline La- 
trance Lect Jean-Louis Pans 

23h00 JAZZ-SOLILOOUE 
Avec Marty Ehrlich et Art Ensemble of Chi­
cago Amm

MERCREDI 21 DÉCEMBRE 1988
OhOO L'EMBARQUEMENT 

POUR SI TARD 
ShSS MÉDITATION

«La miséricorde* (Hans Urs von Balthasar) 
6h00 LES NOTES INÉGALES 
9h00 MUSIQUE EN FETE 

Anniversaire de l écnvam et philosophe Mau 
nce Bianchot «Pavane lacrymae* (Van Eyck»
• Orphée* (Stravinsky), extr Sonate pour 
piano, op 111 (Beethoven), extr «Fragments- 
silence a Diotima* (Nono). «Jeux d eau a la 
villa d Este» (Liszt), extr «Voyage d hiver» 
(Schubert)

llhOO LA CORDE SENSIBLE 
t2h04 AU COEUR DU JOUR 

«Les Indes galantes* (Rameau) par Gerard 
Souzay. Philippe Hutteniocher etc ainsi que 
par La Grande Écune et la Chambre du Roy 
dir Jean-Claude Maigoire

13h00 AU GRÉ OE LA FANTAISIE 
Enregistrements publics historiques et iné­
dits Extr «Les Saisons» - I Hiver (Haydn) 
avec Janowilz Taiveia Schreier et Karl Bohm, 
Sonate pour violoncelle et piano op 69 (Bee­
thoven) avec Foormer et Kemptt extr «Chns- 
tus» (Liszt) avec Valente. Lmdroos et James 
Conlon. Lorraine Oesmarais extr «Le Mes- 
'- e* (Handel) avec Mathis Bowman Krause 
et Antal Dorati Spirituals avec Jessye Norman 
et Geoffrey Parsons

16h00 littératures PARALLÈLES * 
Magazine littéraire Table ronde réunissant 
entre autres chroniqueurs Yves Lacroix et 
Jacques Samson (bande dessmee). Danielle 
Lapiante et Jean-Mane Poupart (policier). 
Chantal Gamache et Norberl Spehner (fantas­
tique) Amm André Carpentier

1Sh30 SCIENCE ET TECHNOLOGIE 
EN MARCHE•

«Les Polymères* Inv Yves Desiandes. chi­
miste et chercheur a la division de Chimie du 
Conseil national de recherches du Canada a 
Ottawa (CNRC) Basil Favis, chimiste et cher­
cheur a l'Institut de Génie des matériaux 
(I G M ) du CNRC a Boucherville Rech . texte 
et int Yves Jeaurond Amm Gustave Méon 

IThOO AU FIL DU TEMPS •
«Les Hommes de voile* (3e de ti) L Histoire 
d un peuple o sparu victime de la sécheresse 
et d'un génocide les Touaregs «La tangue 
touarègue» Prod R T B F 

17hM EN CONCERT
Noel Samyn. sai Marie Frar>çoise Coisa^t 
vi André MignauH vc . Lise Germam fl M'>

nique Collet, p ■Epigraphe de jean Hariow* 
(Koechtin). «Le Beshaire* (Stallaert), Tno 
pour violon, saxophone et piano (Eychenne) 
Tno pour flûte saxophone et violoncelle (Du­
bois). Concert a cinq (Houdy) (reprise)

16h30 L AIR DU SOIR et
CONCERTS EUROPÉENS 

Festival de musique sacree - Fribourg 1988 
Petits Chanteurs de la Cathédrale d Augs­
burg, dir Reinhard Kammier Achim Weigel. 
viole de gambe Laurentius Strehi. vl . Wilh 
Guggenmos. org Six Motets. BWV 225 a 
BWV 230 (J S Bach)

21h30 LE CANADA FRANÇAIS 
HORS QUEBEC •

6e de 20 Les orientations qu a pris le tait 
français dans les diverses parties du Canada 
depuis les années 60 lusqu a 1986 «Le 
Nouveau-Brunswick • (dern de 2) Rech int 
et anim Jacques Rivart 

22hOO LITTÉRATURES •
• Ou theatre comme d une science humame* 
(4e de 5) Entretien d Emile Noel avec F^hiiippe 
Gutton Prod Radio France

22h30 ANTHOLOGIE •
Honoré Beaugrand (1848-1906) «La Chasse- 
galerie» Lect Ronald France 

23hOO JAZZ-SOLILOOUE 
Avec Don Etiis. Charlie Parker Kirk Lightsey 
Oave Holland. Bud Shank et Lee Komtz

JEUDI 22 DÉCEMBRE 1988
OhOO L EMBARQUEMENT 

POUR SI TARD 
ShSS MÉDITATION

• Le salut* (Hans Urs von Balthasar)
6h00 LES NOTES INÉGALES 
9h00 MUSIQUE EN FÊTE 

L entomologiste et écrivain Jean-Henri Fabre
• Le Vol du bourdon» (Rimsky-Korsakov). 
Quatuor no 2 (Borodine) «Papillons* op 2 
(Schumann) «Le Festm de I araignee* (Rous 
set)

11h00 LA CORDE SENSIBLE 
12h04 AU COEUR OU JOUR 

Comédies musicales de Broadway (Gershwin 
Porter, etc) Orchestre de Winnipeg, dir Ench 
Kunzei Souvenirs de la Belle époque melo­
dies airs d opéras légers par Mado Robin, co- 
lorature

13h00 AU GRÉ DE LA FANTAISIE
• Les 5 clés de sol* version intégrale des dis­
ques Ou des oeuvres qui ont obtenu la meil­
leure cote a rémission Chronique du disque

16hOO LES IDÉES A L'ESSAI •
Claude l évesque s entretient avec Michel Mo­
rin auteur du «Désert» publié aux editions Le 
Préambule

1Sh30 LIBRE PARCOURS •
Des écrivains de tous les horizons viennent 
parler de lecture Des anniversaires des évé­
nements littéraires des disparitions sont pvo- 
quees au passage Amm Gilles Archambault 

17h30 EN CONCERT
Roy Campbell, org FACE Treble Choir, dir 
iwan Edwards «Misse Brevis» (Bntten). «Pro- 
pheta Menda* (Maconchy) extr «Eli|ah» 
(Mendelssohn) «Da pacem Domine* 
(Franck) F^ume 150 (Kodaiy). extr Cantate 
BWVt47(JS Bach) extr .Gloria* R 588 
(Vivaldi). «Agiepta* (Meiinas) Magnificat
• Double Talk t» (Teller). «The Bird m The 
Nest» (Anderson). «Double Talk il» (Tetter) 
Trois Negro Spirituals (arr J Phillips) Amrr 
Normand Séguin (reprise)

18h30 L'AIR OU SOIR 
20h00 ORCHESTRES CANADIENS 

Ochestre symphonique de Toronto d»r Gun­
ther MerbiQ M'dori vl Ouv «Oberon» (We­
ber) Concerto op 47 (S'beliuf). Symphonie 
no 1 (Brahms)

22hOO LES CHEMINS
OE LA CRÉATION •

• LOeil sans frontière» (ire de 10) Une explo­
ration des principales vees dans lesquelles 
^ engagent l art au(Ourd hui «Sonia Delaunay

magique magicienne» inv Dominique De 
santi auteur d'une oiographic de Sonia Oe 
launay Rech . mt et anim Rene Viau 

22h30 MÉMOIRES *
inv Maryvonne Kendergi musicologue (3e de 
4) Int Denise Bombardier 

23h00 JAZZ-SOLILOOUE 
Avec Charlie Shavers. Howard McGhee Pete 
Johnson. Erroll Garner Tommy Flanagan et 
Chet Baker

VENDREDI 23 DÉCEMBRE 1988
OhOO L'EMBARQUEMENT 

POUR SI TARD...
ShSS MÉDITATION

• L'eternité» (Hans Urs von Balthasar)
6h00 LES NOTES INEGALES 
OhOO MUSIQUE EN FETE 

A l occasion de Noel une emission «cadeau, 
et des musiques qui s'emballent' Suivons l'i- 
tineraire du Père Noel d un pays a l'autre ou 
ouvrons les cadeaui qu'il nous destine boites 
a musique chants de Noel, casse-noisettes et 
fruits conlits

llhOO LA CORDE SENSIBLE 
12h04 AU COEUR DU JOUR 

Bach pour Noel airs chantés par le leune 
Alec Jones, sop . Choeur gallois de la BBC 
chorale Beauseiour de Moncton Toccata en 
ré mm et e«tr des Suites d'orchestre par le 
German Brass

13h00 AU GRE DE LA FANTAISIE 
16h00 AU CINEMA-

Le maqa/ine de l'actualité cinématographique 
anime par le critique Richard Gay 

16h30 LES INDUSTRIES 
OE LA CULTURE •

Pierre Olivier s entretient avec Thomas Den 
diiecleur general du Salon du livre de Mnnt 
real

17h00 BIOLOGIE ET MEDECINE •
Prod France Culture

17h30 LES JEUNES ARTISTES 
Julian M.lkis, clar Mananna MilKis, p Sona 
fine pour violon op 137 no 1. arr pour clan 
nette (Schubert. Simon). Sonate, op 102 no 2 
(Brahms), Sonate pour clarinette (Bernstein) 

1Sh30 L AIR OU SOIR 
20h00 LES GRANDS CONCERTS 

Festival baroque de Lameque Concert enre­
gistre le 2 luillet 1988 a l'égiise Ste-Cécile de 
Petite-Riviere-de-l'lle a Lameque Choeur et 
Orchestre de la Mission Sl-Charles, dir An 
drew Parrott Suzie Leblanc, sop Michel Du 
charme b . Laura Podwell. alto, Edmund 
Brownless, t et Daniele Forget, sop Magni 
Ipcat en mi bém BWV 243a et Cantates 
BWV 42 BWV 19 et BWV 51 (J S Bach) 
Antm Anne Godm

22hOO TRAJETS ET RECHERCHES •
Inv Xavier Le Pichon. géologue Int Richard 
Saiesses

22h30 SECONDE DIFFUSION •
• Visages de l'Europe de I Est. (Ile de 26) La 
nomemklalura Lect Jacques Larue-Langlois 
Rech ml et amm Charles Larocheile

23hOO JAZZ-SOLILOOUE 
Avec Art Talum Art Blakey. Coleman Haw 
kms Ben Webster. Julian Dash. Johnny 
Hodges Lester Young Don Byas, Charlie 
Parker et Bud Powell

SAMEDI 24 DÉCEMBRÉ 1988
OhOO MUSIQUES OE NUIT 

Amm Monique Leblanc 
ShSS MEDITATION

• Le péché. (Hans Urs von Balthasar)
ShOO LA GRANDE FUGUE 

Antm Gilles Dupuis
lOhOO CHRONIQUE OU DISQUE 

Inv Lise Daoust llûlisle et pédagogue, et sa 
Mié Julie. 10 ans mélomane Anim Normand 
Séguin

• EMISSION CULTURELLE

CBJ-FM 100,9 
Chicoutimi

CBAF-FM 98,3 
Moncton

CBOF-FM 102,5 
Ottawa-Hull

CBF-FM 100.7 
Montréal

CBV-FM 95,3 
Québec

CJBR-FM 101,5 
Rimouski

CBF-FM 104,3 
Trois-Rivières
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On ^herche un foyer

Un adolescent autistique qui 
a grand besoin d’être valorisé
L'aiitismc, vous voiiiuusst'z? Pas question de se perdre ici dans 
les sinueux méandres des définitions scientifiques de la chose. 
Juste voiLS in\iter à regarder avec moi ce que ça fait dans la 
V raie vie lui garçon de 1 1 ans atteint de cette nudadie.

Tout d'abord, ça donne chez un 
l)eau gars tout bouclé, brun de re­
gard et de cheveux, des allures 
d'enfant dans la lune avec parfois 
un discours logique de grand On 
aimerait bien savoir ce qui se 
passe dans cette tête expressive, 
mais trop souvent silencieu.se. So­
litaire, confortable, semble-t-il, 
dans ce monde dont il détient tous 
les secrets, Denis demeure distant 
dans un groupe. Cependant, une 
personne qui en a la patience et le 
goût peut facilement entrer en 
contact avec lui. Et puis c'est un 
tendre qui adore les démonstra­
tions physiques d'affection. Enfin, 
lorsqu'il en éprouve le besoin, De­
nis retourne à son petit monde 
dans lequel il agite bizarrement 
les mains, répète inlassablement 
certains mots et se parle de lui- 
méme à la troisième personne.

Pour un enfant comme Denis, 
la routine prend une importance 
considérable. 11 puise une bonne 
partie de sa sécurité personnelle

dans la répétition des activités 
quotidiennes. Les changements 
l'effraient et peuvent même éveil­
ler .son agressivité. Il a alors be­
soin qu'on lui explique ce qui se 
passe et, lorsque c'est possible, 
mieux vaut anticiper positivement 
avec lui un changement que de 
réparer les pots cassés auprès....

Denis a besoin qu'on s'inté­
resse à lui, qu’on le valorise pour 
ses créations avec les blocs 
« légo » ou encore pour son habil­
lement ou enfin qu’on aille tout 
simplement vers lui pour n’im­
porte laquelle raison, si anodine 
soit-elle. Mais cela ne va pas de 
soi. 11 peut se faire si peu déran­
geant, prendre si peu de place, 
qu’on a tendance à l’oublier. Com­
me tous les enfants, il a besoin de 
limites et il va les chercher jusqu’à 
ce qu’il les trouve.

I.a famille d’accueil qui s’inté­
ressera à Denis et aura le souci de 
répondre à ses besoins d’affec­
tion, de stimulation et d’encadre­
ment jouera un rôle de réadapta­

tion. Elle recevra donc le supptirt 
d’un éducateur, de même qu’une 
compensation financière plus éle­
vée Denis visitant ses parents à 
chaque fin de semaine, sa famille 
d’accueil pourra ainsi dispo.ser de 
moments de répit. Vous habitez 
dans l’environnement urbain de 
Québec et vous avez envie d’en 
savoir davantage sur Denis, 
contactez vite ; l’Accueil-res- 
stiurces. Centre de services so­
ciaux de Quebec, 529-7.351, poste 
2647.

En gref...

■ Avertisseur 
de fumée informatisé

SAINT-GEORGES — La ville de 
Saint-Georges, en Beauce, est 
devenue jeudi la deuxième 
municipalité à adhérer au 
programme d’avertisseur de 
fumée informatisé mis de 
l’avant par la firme Télé- 
Alarmes Microtec. En juin 
dernier, la Ville de Québec était 
devenue la première à signer 
une entente permettant de relier 
les détecteurs de Microtec aux 
casernes de pompiers.

B0RRES ROÜ’VELLES
VENEZ DEJEUNER AVEC MOI ET MES LUTINS 

demain dimanche, de10hà13h
Je vous raconterai mes plus extraordinaires 
aventures et vos parents pourront tout à loisir 
bien manger, relaxer et visiter nos halles 
d’alimentation.
2 CHOIX DE MENU À SUPER BAS PRIX!

1er choix:
pamplemousse, croissant, 
fromage et café -

2e choix:
2 oeufs, rôties, bacon et café

et pour
les moins ieunes,

y

en compagnie des lutins sur une 
magnifique piste spécialement aménagée, 
recouverte de neige artificielle. Traînes 
fournies gratuitement.

sse-croute 
de la cité

• PHOTOGRAPHIE GRATUITE • PRÉSENCE de vos grands
héros de la bande dessinéede votre enfant avec le Père Noèl

CONCOURS
"Un rêve pour Noël”
BON D’ACHATS
d'une valeur de 200 S en jouets, 
éducatifs attribues tous les ven­
dredis d’ici le 22 décembre. Com­
plétez et déposez ce coupon dans le 
baril prévu à cette fin dans tes 
Halles de Place de la Cite

CONCOURS “Un rêve pour Noël”
J'inscris:_____________________________
Adresse:_____________________________
Ville:________________________________
Code postal;. 
Signé:_____

.Tél.:.

i'.. ï

PLACE de la CITÉ

avec la
collaboration de

fr-giiwuis

ciiioi
I 90

2635, boul. Hochelaga, Sainte-Foy (voisin de Place Laurier et Place Ste-Foy) 
Stationnement et service à l’auto Intérieur gratuits.

poupoi
MANOIR ARCHER?

-î».; -

.‘l'Z ■

arce que la situation géographique de cette résidence pour per­
sonnes pré-retraitées et retraitées est exceptionnelle. Situé à quel­
ques minutes seulement des principaux centres d achat du bou­
levard Laurier à Ste-Foy, le Manoir Archer profite de toutes les com-

----------- médités existant déjà autour do lui En plus de cet environnement
pratique et agréable, les locataires du Manoir Archer bénéficient d’une 
gamme complète de services correspondant à leurs attentes

Alors, pour une retraite au coeur de la vie,

Le Manoir Archer, 657-2828

RÉSIDENCE POUR 
PERSONNES 
PRÉ RETRAITÉES 
ET RETRAITÉES 

LOCATION EN COURS

Salon communautaire 

Salle d'exetcices 

Activités socKXullurelles 
2 repas par |our 

♦ ? collattons

Entretien menaget hebdomadaire

Surveillance 24 heures

Sonm»ttes de sécurité à chaque kxjemeni

• Surveilla»>ce par television 
en circuit ferme

• AfcescontrWe
• Ascenseur e! intercom
• Géneiatnce d urgence
• laveuse et secheuse ^ chaque etage
• Semi-meuWe
• Balcons français et communautaire
• Terrain paysager et patio
• Stationnement inierieur et extérieur

2828, GENERAL TREMBLAY. STE-FOY G1W 4X2
VOISIN DU RE STAURANT CHEZ lORE NZO AU COIN DE l A ROUE E DE l EGl ISE E T DU BOUE LAURIER

/ ■

Grâce au

téléphone
cellulaire
portatif
• s ütiHre sans aucun airtre accessoire
• Modeie te plus compact et te plus l♦.•ger sur te marché

Offert pour Noël au bas prix 
d'introduction de

1999'
Incluant un puissant et rapide 
chargeur à batterie

^ valeur de 390$ INCLUS
Incluant une batterie additionnelle
valeur de 150$ INCLUS
'Profitez de la super promotion 
CANTLL G. LEBEAU et obtenez
gratuitement 30 minutes d’appels 
locaux pour les 12 prochains mois
avec tout achat d'un téléphone cellulaire
(ottr« valide lu'tqu au 3t décembre 1968)

Vr'#

'Z

360
W

\

W/////G, lebeau
Wiit/// COMMi/MC4TIOMS

DIVISION DU f.MOUPI T C f j lOir r)**c \ IN(.

2700 Jean-Perrin, suite 101, Québec
(Centre Métrobec, boul. La Capitale)

843-0000
Toutes nos succursales sont maintenant ouvertes jusqu'à ?1 b les jeudi et vendredi et le samedi jusqu'à 17 h

CENTRE DE SERVICE CAi^'TEL
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Le cahier "HABITAT" du SAMEDI un outil indispen­
sable pour simplifier vos corvées de renovation

LE SOLEILi
ABONNEMENT: 647-3333

Pour les gens de l'exterleur, composez le numéro sans frais: 1-800-463-2362

Heures d'affaires: Lundi au vendredi: 7h00 a 17h30
Samedi et Dimanche: 8h00 a 12h00

^ gonseiCmunicipâl

ORDRE DU JOUR DE LA SEANCE 
19 DÉCEMBRE 1988

Pnere
1 • Rjtilication du procès verpal des seances du conseil municipal tenues le 28 novembre

de la seance du comité plemer tenue le 30 novembre et de la seance du conseil municipal
tenue le 5 décembre 1988

2 • Presentation do tous les documents lettres et requêtes adresses au Conseil
3 - Rapport du directeur general et des chefs de service
4 RAPPORTS DU COMITE EXECUTIF

1306- Adjudication de contrat a la firme Giroux & Lessard Itee. pour I execution des 
travaux d aqueduc, d egout et de structure de rue dans le projet domiciliaire Prova 
inc , pour un montant approximatif de 509 660$

1462- Convention devant intervenir entre la Ville et la firme Dispensaco inc en vue de 
I utilisation de I embleme du drapeau officiel de la Ville et des armoiries de la Ville 
pour fins de reproduction et de commercialisat.on

1463- Don a I Institut Canadien de Quebec de volumes et de mobilier confies sous ad­
ministration par la Ville a cet organisme

1464- Approbation de la description et du classement des emplois de commis-dacMo 
aux services administratifs et de commis dactylo aux services a la clientele a I Of­
fice municipal d habitation de Quebec

1465- Acquisition par la Ville de Le Phare CSR Jeunesse CLSC Sainte Foy Sillery des 
lots 11 P et 11 4 A du cadastre de la paroisse de I Ancienne Lorette pour un mon­
tant do 140000$

1466- Vente a la Ville de Loretteville d une partie du lot 1034 A t du cadastre de la 
paroisse de Saint-Ambroise-de-la Jeune Lorette. pour un montant de 501.00 $

1467- Cession gratuite a la Ville par la firme Patrice Bouchard inc . du lot 555 du 
cadastre de la paroisse de Saint-Ambroise-de-la-Jeune-Lorette. pour fins 
municipales

1468- Servitude de drainage accordée a la Ville par la Commission de Transport de la 
Communauté urbaine de Quebec sur une partie du lot 1091 du cadastre de 
Charlesbourg

1469- Cession gratuite a la Ville par monsieur Vvon Paquet du lot 30-A du cadastre de la 
paroisse de I Ancienne Lorette pour fins municipales

1470- Cession gratuite a la Ville par monsieur Gerard Paquet du lot 30-A du cadastre de 
la paroisse de I Ancienne Lorette. pour fins municipales

1471- Cession gratuite a la Ville par la Société immobilière Jean Theriault (1987) inc . du 
lot 1705-136 du cadastre de la paroisse de Saint Ambroise-de la Jeune Lorette. 
pour fins municipales

1472- Programme Bâtir Lebourqneuf
a) Vente par la Ville à la firme Elmo Construction inc . du lot 2561 du cadastre de 

la paroisse de Charlesbourg (site 11). pour un montant total de 949029.77$
b) Vente par la Ville a la firme Andre Rousseau Construction inc . du lot 2561 du 

cadastre de la paroisse de Charlesbourg (site 12). pour un montant total de 
888247 32$

c) Vente par la Ville a la firme Andre Rousseau Construction inc . du lot 2561 du 
cadastre de la paroisse de Charlesbourg (site 13). pour un montant de 
1 197093.77$

1473- Acquisition par la Ville de messieurs Louis Coulombe Alain Coulombe. Andre 
Sénéchal. Robert Gagnon. Jean Claude Legare et Marc Gagnon, d un immeuble 
situe au 505. boulevard CharesI Est. Quebec, pour un montant global de 
580000$

1474- Acquisition par la Ville de madame Mane-Anne Paquet d un immeuble connu et 
désigné comme étant deux parties du lot 1071 (parcelles A et B) du cadastre 
officiel de la paroisse de Saint Ambroise-de-la Jeune Lorette. pour un montant 
global de 377478$

1475- Adjudication de contrat a la firme Rocmer Quebec Itee. pour la fourniture de 160 
paletots de combat pour les pompiers pour un montant de 57 066.24 $

1476- Adjudication de contrat à la firme Graybec inc . pour la fourniture et la livraison de 
chaux hydratée requise a I usine de traitement d eau durant I exercice financier 
1989 pour un montant approximatif de 88 987.50 $

1477- Adjudication de contrat à la firme Slanchem membre du groupe CIL inc pour la 
fourniture et la livraison de chlore gazeux liquéfié requis a I usine de traitement 
d eau durant I exercice financier 1989. pour un montant approximatif de 104 944 $

1478- Vente a madame Sylvie Gignac et à monsieur Guy Roy. d un immeuble connu et 
désigné comme étant le lot 496 37-33 du cadastre de la paroisse de Saint Am­
broise de la Jeune Lorette. pour un montant oe 24431 $

1479- Dépôt pour adoption en premiere lecture du projet de reglement numéro 3423
1480- Dépôt pour adoption en premiefe lecture du projet de reglement numéro 3425
1481- Dépôt pour adoption en premiere lecture du projet de reglement numéro 3426
1482- Imposition d une reserve pour fins publiques sur certains lots du cadastre de la

paroisse de Saint Ambroise-de-la Jeune Lorette et du cadastre de la paroisse de 
I Ancienne Lorette

1483- Transmission a la Commission de protection du territoire agncole du Quebec 
dune demande d exclusion de la zone agricole dune partie du lot 1079 du 
cadastre de la paroisse de Saint Ambroise-de la-Jeune-Lorette propriété de 
monsieur Rosaire Pépin

1484- Recommandations de la Ville concernant certaines exemptions do taxes 
demandées par divers organismes en vertu de la Loi sur la fiscalité municipale

1485- Renouvellement de la convention intervenue entre le Centre de formation Laval 
inc et la Ville relative a l entretien et a la surveillance de la piscine intérieure 
Wilfrid Hamel, pour la penode setendant du 1er janvier 1969 au 31 décembre
1989

1486- Contrat de services adjugés à certains organismes de loisirs en vue de I entretien 
et la surveillance d équipements récréatifs, durant les exercices financiers 1989 et
1990

1487- Convention devant intervenir entre la Ville, la Société d habitation du Quebec et 
I Office municipal d habitation de Quebec concernant I administration d un im­
meuble de vingt-neuf unîtes de logements situe sur la rue de I Espinay

1488- Convention devant intervenir entre la Ville la Société d habitation du Quebec et 
I Office municipal d habitation de Quebec concernant I administration d un im­
meuble de trente-six unîtes de logements, situe sur rue Boisclerc

1489- Avis de non renouvellement du bail intervenu entre la Ville et la firme Gagne 
Letarte et associes avocats, concernant I occupation de certains locaux situes 
dans I edifice Chauveau

1490- Dépôt pour adoption en deuxième lecture tel que modifie, du projet de reglement 
numéro VQZ 1

1491- Dépôt pour adoption en deuxieme lecture tel que modifié, du projet de reglement 
numéro VQZ 2

1492- Dépôt pour adoption en première lecture du projet de reg'ement numéro 3422
1493- Approbation du reglement V 943 de la Ville de I Ancienne Lorette concernant I an­

nexion d une partie du territoire de la Ville de Quebec
1494- Modification au protocole d intentions intervenu entre la Ville et Citicom inc . en 

vertu des resolutions CM 86-353 et CM 88 993
1495- Abrogation de la résolution CM 88 1453 concernant I exécution de travaux de 

stabilisation des berges de la Riviere St Charles par la firme Union des Carneres 
et Pavages liée

1496- Engagement des firmes MarVetel 'Publim inc et Verret Publicité inc en vue de la 
coordination et du placement de tous les avis publics ordonnances appels d of­
fres et autres avis divers que la Ville doit 'aire paraître dans les quotidiens et autres 
publications durant I exercice financier 1989

1497- Location par la Ville de monsieur Henri Girard d un immeuble situe au 2750. 
boulevard Wilfnd Hamel pour une période de deux (2) ans a compter du 15 
février 1989

1498- Nomination des membres de la Commission de I Exposition provinciale de 
Québec pour la période s etendant du l er janvier 1989 au 31 décembre 1989

5 - DÉPÔT DES PROJETS DE REGLEMENTS POUR ADOPTION EN 1 RE LECTURE
3422- [Jecrelant I execution de travaux d ouverture et de prolongement de rues residen- 

tielles et I installation de services municipaux pour I année 1989 au coût total de 
4 890405$ et un emprunt par emission d obligations ou autrement de 1 709275$ 
necessaire a cette fm

3423- Décrétant un emprunt de 22000(XI$ afin de permettre le versement de subven 
lions

3425- Décrétant I exécution de divers travaux de nature capitale au coût total de 
2138 000 $ ainsi qu un emprunt nécessaire a cette hn

3426- Modifiant le reglement 3416 décrétant I acquisition de gre à gré ou par eipropna- 
tion de certains immeubles a des fins industrielles ainsi que la realisation de 
divers travaux et un emprunt de 15 000 000 $ necessaire a cette fin

6 - ÉTUDE ARTICLE PAR ARTICLE DES PROJETS DE REGLEMENTS POUR ADOPTION
FINALE
VQZ-1- Sur le zonage el I urbanisme dans les secteurs Haute-Ville Basse Ville et
MODIFIE Umoilou (x)
VQZ-2- Sur le zonage et l'urbanisme dans le secteur Des Rivières (x)
MODIFIÉ
3406- Sur le Irailemeni des membres du conseil (x)
(I) Pour leur adoplion en deuxieme lecture il faut la majorité absolue des membres 

du Conseil
7 - INTÉRVENTIONS DES MEMBRES DU CONSEIL
8 - AVIS DE MOTION
9 - MOTION

10 • PERIODE DE QUESTIONS ET OE RÉPONSES
1 - Réponses à donner * des questions posées lors de seance antérieures
2 • Matières ayant fait l'oblet de l'avis prévu a I article 6 3 2 du réglement

numéro 2711
11 - CLÔTURE OE LA SÉANCE

NB II pourra être ajouté A'Oo enlevé de cet ordre du jour toute matière ou suiet qm
requiert I approbation du Conseil si les circonstances le justiHent

La Greffier de la Ville
Québec le 16 dfwnbre 1988 Antoine Carrier, avocat

Une firme d’Edmonton conçoit un vacciji contre 
le cancer, mais songe à déménager aux Etats-Unis
KUMüNTO.N (PC) — Unt* finne d'Ednionlon qLU est parvenue a 
produire un traitement saseeptible de }»uerir certiuas cancers 
jRiurrait déménager aux f:tat.s-UnLs, si le souveniement 
îdlxTtain ne lui fournit pas d'aide financière fKiur ses recherciies

Tout en se defendant de faire 
pression sur le gouvernement pro­
vincial, M. Gordon Politeski, pre­
sident de la société Biomira inc., a 
affirme hier qu'il pourrait .sollici­
ter une compagnie américaine, si 
sa demande d’aide de $30 u $50 
millions est rejetée.

Biomira a conçu un vaccin arti­
ficiel qui combat le cancer et 
pourrait eventuellement être uti­
lise pour vaincre certains types de 
cancers comme les cancers du 
sein, de l’estomac et des intestins.

Dans des tests effectues sur des 
souns, le vaccin s’est révélé effica­
ce a près de 100 %. M Politeski a 
dit qu’il souhaitait entamer les es­
sais sur des humains des qu’il dis.- 
posera des fonds nécessaires 

Le ministre albertam de la 
Technologie et de la Recherche. 
M. Les Young, a declare qu’au­
cune decision n’avait encore été 
prise sur le projet Biomira. Le 
gouvernement a demandé a l’en- 
trepnse de détailler son projet par 
étapes, de façon a ce qu’il soit plus 
facile d’évaluer ses besoins.

CANADA
l'UOMNCE DK UUEHKC 
DISTRICT DE QUEBEC 
•N aoO-1 l-001-)2O-«M7 
No Sunnt^endant 037226

COUR SUPERIEURE 
(en matière de faillite'

Dans 1 affsure de la faillite de 
WON BEAULIEU (23.i 568 567) cour­
tier. domicilie et résidant au 6822. des 
Cann*t8 CIIAKLF^SDOUHG (Uuebec) 
(1IG6H8

DEBITEUR
Avis est par les présentes, donne que 
Yvon Beaulieu du 6822, des Cannas, 
Charlesbüurjç (Quebec) a fait cession de 
ses biens le jour de d(k^*mbre 1988 et 
que la première ai«»emblee des créanciers 
sera tenue le 4o jour de janvier 1989 a 15 
heures, a la Direction des faillites, 112, 
rue Dalhousie. chambre 16 Quebec 
I Quebec)
P itè de Quebec, ce 15e jour de déc'embre 
1988

JEAN-GERMAIN HUOT, LL L.. 
SYNDIC aux biens de 
Yvon Beaulieu

C®

jean Germain Huot
&xéoaes

MO Orudv-AilMMl
SulU t40
Ouvbpc (Uu*lwc>
OiRtKi
(41t)

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE QUEBEC 
N'200-11 001419-889 
N" Surintendant 037225

COUR SUPERIEURE 
(en matière de faillite)

Dans l'afTaire de la faillite de
EQUIPEMENT SIGWITT INC . cor­
poration localement instituée ayant 
sa pnncipale place d alTaires au 457, 
des Méandres QUEBEC (Quebec) 
G2E 5K6

DEBITRICE
Avis est par les présentes, donne que 
Equipement Si^itt Inc . du 4.57, des 
Méandres, Quebec (Quebec), a fait ces­
sion de ses biens le 9e jour de décembre 
1988 et que la première assemblée des 
créanciers scTa tenue le 9e jour de jan­
vier 1989 a 15 h 15 a la Direction des 
faillites 112. rue Dalhousie, chambre 16. 
Quebec (Quebec)
Date de Quebec, ce 15e jour de décembre 
1988

JEAN-GERMAIN HUOT. LL L., 
ÇYNOIC aux biens de 
Equipement

m
jearrCermain Huot

&sioa»

MO Or«Ad*-AUM Mt 
SulU t40 
âutfbM (Ouétoac) 
OIRSKJ 
(4t«) «««-«Itl

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE QUEBEC 
N 200-11 001060-881 
N Surintendant 036418

COUR SUPERIEURE 
(en matieie de faillite)

Dans 1 affaire de la faillite de 
JOELLE PETIT (252-345-277). ser­
veuse domiciliée et résidant au 165, 
rue de Ixjurmel. BEAUPORT (Quebec) 
G1B2W2

DEBITRICE
Avis est. par les présentes, donné qu'une 
ordonnance de séquestre a ete rendue 
contre Joelle Petit du 165, rue de 
Lourmei, Beauporl (Quebec), le 21ejour 
de novembre 1988 et que la première 
assemblée des créanciers sera tenue le 4e 
jour de janvier 1989 a 14 h a la Direction 
des faillites, 112, rue Dalhousie chambre 
16. Quebec (Quebec)
Daté de Quebec, ce 15e jour de décembre 
1988

JEAN-GERMAIN HUOT. LL L.. 
SYNDIC aux biens de 
Joelle Petit

m
jean Germain Huot ^

&as60cics

MO Or%nd*-AllMMt 
Suit* «40 
au#ba«(au4bac> 

R2K«
(4ia)04a-«i««

■l'.V ■ ’

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE QUEBEC 
N' 2(X)-11-001425-886 
No Surintendant 037235

COUR SUPERIEURE 
(en matière de faillite)

Dans l'affaire do la faillite de
CENTRE DE L AUTO BON AIR (Beau- 
port) INC . corporation lef^alement cxins- 
tituee. ayant son sie^' social et place 
d affaires au 415 Seigneuriale. 
BEAUPORT (Quebec) G1C3R1

DEBITRICE
Avis est. par les presentee, donne que CEN­
TRE DE L AUTO BON AIR (Beauport) INC a 
fait cession de ses biens le 12e jour de 
décembre 1988 et que la premiere assemblée 
deô créanciers sera tenue le 28e jour de 
décembre 1988 a 14 heures au bureau du 
syndic. 888, rue Saint-Jean, bureau 200, 
(QUEBEC (Quebec)
Date de Quebec, ce 15e jour de décembre 
1988

Ra\ moncl. Chabot,
I alarcl,('i.iDiion Iik.
syndic aux biens de 
Centre de l'Auto 
Bon Air (Beauport) Inc.
Par- Andre Champagne, c.a.. 
syndic

888.rue Sr-Jean — bureau 200 
QUEBEC (Quebec) OIR 5H6

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE QUEBEC 
No 200-11 <X)14l9-889 
No Surintendant 037226

COUR SUPÉRIEURE 
(en malicre de faillite)

Dans l'affaire de la faillite de
EQUIPEMENT SIGWITT INC . txirporation lejralemenl con- 
xStituee ayant sa principale plat'e datTair»*s au 457 des Mean- 
drt's. QUEBEC (Quebec) G2E 5K6 ___

DEBITRICE

DEMANDE DE SOUMISSIONS
Avis est. par les présentés, donne que des soumissions cachetées 
seront revues par le syndic aoussi^jne a son bureau, au 580. 
Grande-Allee Est. bureau 240. Quebec (Quebec), le vendredi 6 janvier 
1989 a 1 ! heures pour l'achat des lots suivants
LOT 1 Char^feuse de marque Massey-Fergfuson. modèle 2200. 

numéro de série 15311018x5. moteur a €»88ence, fourches de 
4 puHis et extensions de 10 pieds, ffodet a neiffe 2 verjfes 
cubê's
VALEUR APPROXIMATIVE 15000$

LOT 2 Niveleuse de marque Caterpilar, modèle 12H. numéro de serie 
7T2735
VALEUR APPROXIMATIVE 3 000$

LOT 3 Mobilier et équipement de bureau comprenant burt»aux 
chaises, classeur, telecopieur et machine a ecnre Xerox ainsi 
que divers autres ac'cessoin's 
(Sujet a differentes charjçes garanties)
VALEUR APPROXIMATIVE 5 800*

Dans l’affaire de faillite 
2(X>-11-001081 887
LOT 4 Maison mobile P E Bonntnille de 14 pieds sur 66 pieds avt*c 2 

chambres, engee sur un terrain loue de 45 pi€Kls sur 90 pu^ds 
SIS au 189 rue Saint-Victonn aSaint-David-de-l Aubenviere 
(Sujet a charge garantie)
VALEUR APPROXIMATIVE 33 000$

Toutes les soumissions aEXX3mpa^fm*e8 d'un cht^que vise de 15% du 
montant de la soumiamon pour les lots 1 a 3. et de 5% du montant de 
la soumission pour le lot 4 devTont être inscTites “SOUMISSION DE 
(NOM DU IK)SSIEH) . et devront être lixrees au bureau du syndic a 
1 adresse pret'itt*e avant la date et l’heurt» fixées pour l'ouverture des 
soumissions
Ixadite ouvertiin» des soumissions de fera au bureau du syndic devant 
les soumissionnaires presents

INSPECTIONS DES ACTIFS
Ixes lots l a \ pEiurnint être inspei'tes sur render-vous seule­
ment en communiquant avec M Eric ME'tivier du bureau du 
syndic au numéro (418) 648-6162

U'S soumissionnaires sont invites k assister a l'ouverture et a l'an 
nonce des soumissions revues le vendretli 6 janvier 1989 a 11 heures 
au bureau du syndic soussigné
I/e syndic ne sengagt* a acct'pter ni !a plus haute ni aucune des 
soumissions

AUTRES CONDITIONS ET RÉSERVES SE RAPPORTANT 
A LA VENTE DES BIENS

Ize détail des conditions et réeer\es se rappc^rtant à la vente des biens 
pourra être obtenu lors de la visite des actifs ou au bureau du syndic 
Ces conditions et reserves font partie intégrante de l'appel d'offre et il 
«‘Si de la rt^punsabiUte d«* chaque soumissionnaire d en obtenir une 
(x>pie
Daté de Quebec, CT 15e Jour de décembre 1988

JEAN-OERMAIN HUOT. LL L.. 
SYNDIC aux biens de 
Equipements SigwUt Inc

jean Germain Huot
&as60cies

Wl Grande-aike l4t 
S4»fle 240 
Quebec 'Quebec ) 
Gît 2%2
(4ia)a4$-4Ui

M Politeski a indique qu’il fau­
drait jusqu’à cinq ans pour mener 
a bien les expenences sur les hu­

mains et a prévenu les personnes 
atteintes de cancer de n’esperer 
aucune cure-miracle

I ■'^5 K.l\ IIUiiilI, ( ll.ll'Mlt.

1 .il.ircl.(i.igntIII Iik.

CANADA é
FKOVTNCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE QUEBEC 
Nos 200-11-000924-889 

2(X)-11-000925-886 
Nos Surintendant 036082 • 036083

COUR SUPERIEURt;
(en inatiere de faillite)

Dana 1 affaire de la faillite de
MARCEL BRANSI (229 053 806) gestionnaire, et CELINE CANTIN 
(243 839 552). médecin, tous deux domicilies «4 résidant au 248. 
St-Cyrille ST RAYMOND (Quebec) GOA 4(30

DEBITEURS

DEMANDE DE SOUMISSIONS
Avis est par les présentés, donne que des soumissions cachetées seront 
revues par le syndic soussigné au 888 rue St-Jean. suite 200 Quebec 
(Quebec), le ou avant le 17 janvier 1989 a 11 heures pour l’achat de l’actif 
suivant

Residence sise au 248 St-Cynlle. St-Raymond Quebec (lot 
414-27) comprenant 21 pnjces dont un espace pouvant servir de 
bureau piour professionnel 
(sujet a hypotheques)
Valeur approximative *OO 000,00 $

Toutes les soumissions, acc'ompagnees d un cht*que vise de 5% du montant 
de la soumission devxont etre cachetées et sur le recto de l'enveloppe la 
mention suivante dev’ra etre inscrite “SOUMISSION DE MARCEL BRAN- 
SI ET CELINE CANTIN ’ et devront etre livrées au bureau du s>'ndic a 
1 adresse precitee avant la date el l’heure Hxees pour l'ouverture des 
soumissions
I..adtte ouverture des st'umissions se fera au bureau du syndic devant les 
soumissionnaires presents

INSPECTION DE L’ACTIF
Les visites se feront sur rendez-vous en (X)mmuniquanl au préalable avec 
madame Chantale Sylvestre au numéro de telephone (41 H) 647-3078 
Les soumissionnaires sont invites a assistera l’ouverture et a l annonce des 
soumissions revues le 17 janvier 1989 a 11 heures, au bureau du syndic 
soussigné
Le syndic ne s’engage a accepter ni la plus haute ni aucune des soumis­
sions

AUTRES CONDITIONS ET RESERVES SE RAPPORTANT 
A LA VENTE DES BIENS

Ize detail des conditions et reserves se rapportant a la vente des biens 
pourra être obtenu lors de la visite des actifs ou au bureau du syndic Ces 
conditions et reserves font partie intégrante de l’appel d'offres et il est de la 
respon.sabilite de chaque soumissionnaire d'en obtenir une copie

DATE DE QUEBEC.ee 15e jour de décembre 1988
ANDRE CHAMPAGNE, c a.. SYNDIC 
aux biens de Marcel Bransi et 
Cellne Cantin

BUREAU DE RAYMOND. CHABOT. FAFARD 
GAGNON INC . syndic 
888, rue Saint-Jean, bureau 200 
QUEBEC (Quebec)
OiR5H6

APPEL
D’OFFRES
Service de transport
La Société acceptera à l'adresse ci-dessous, jusqu a 15 h, le 
jour de clôture prescrit, les soumissions cachetées pour le 
service suivant'
Service' Ancienne-Lorette, services urbains fusionnes 
Prestation de camions et de conducteurs pour la levée et la 
livraison du courrier à l'Ancienne-Lorette 
Equipement 3 camions avec boîte fermee (type fourgonnette) 
d'une capacité de 240 pi‘ (6 8 m^) et d'une charge utile de 
2 700 Ib (1 224,7 kg), plaque d'immatriculation F " requise 
Cahier des charges
Pour obtenir de plus amples details sur le cahier des charges 
le calendrier de travail et les formules de soumission, en faire 
la demande a

Unité postale 
1697, rue Notre-Dame 
Ancienne-Lorette (QC)
G2E3J0
ou:
Service des contrats de Transport 
1535, chemin Sainte-Foy 
Quebec (OC)
A l'attention de Germain Boivin (418) 648-2534 

Date de clôture: 11 janvier 1989.15 heures 
Dépôt Deux pour cent (2%) de la valeur du contrat pour la 
première annee arrondie au 100 00$ le plus près, au moyen 
d'un cheque vise, d'un mandat-poste ou d'un cautionnement 
de soumission
La Société se reserve le droit de refuser toute soumission y 
compris la plus basse

SOCIÉTÉ CANADIENNE DES POSTES

APPEL
D’OFFRES
Service de transport
La Société acceptera a l'adresse ci-dessous. jusqu a 15h, le 
jour de clôture prescrit, les soumissions cachetées pour le 
service suivant
Service Loretteville services urbains fusionnes
Prestation de camions et de conducteurs pour la levee et la
livraison du courrier a Loretteville
Equipement 2 camions avec boîte fermee (type fourgonnette) 
d une capacité de 240 pi’ (6 8 m') et d'une charge utile de 
2700 Ib (1224.7 kg) 1 camion avec boite fermee (type 
fourgonnette a grande capacité) d une capacité de 440 pi 
(12.5 m’) et d une charge utile de 6(XW Ib (2700 kg) Plaque 
d'immatriculation F" requise 
Cahier des charges
Pour obtenir de plus amples details sur le cahier des charges 
le calendrier de travail et les formules de soumission, en feire 
la demande a

Unité postale 
270, rue Racine 
Loretteville (OC)
G2B1C0
ou:
Service des contrats de Transport 
1535, chemin Sainte-Foy i
Quebec (OC)
G1S2P0

A l'attention de Germain Boivin (418) 648-2534
Date de clôture: 11 janvier 1989.15 heures
Dépôt Deux pour cent (2®*) de la valeur du contrat pour la
premiere annee arrondie au 100 00$ le plus près au moyen
d un cheque vise, d un mandat-poste ou d un cautionnement
de soumission
La Société se reserve le droit de refuser toute soumission y 
compris la plus basse

SOCIETE CANADIENNE DES POSTES
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Présence de plomb signalée dans 
les produits laitiers en conserv e
OTTAWA (PC) — Le ministère canadien de la Santé a révélé que 
les produits laitiers en conserve, y compris des préparations pour 
enfants au biberon, sont contaminés au plomb.

maux sont d’environ 30 parties 
par milliard. La teneur en plomb 
dans le lait en conserve serait de 
45 à 60 peirties par milliard

Mme Diane Kirkpatrick, directri­
ce du Bureau d’innocuité des pro­
duits chimiques à Santé et Bien- 
Être Canada, a expliqué que ces 
produits laitiers contiennent envi­
ron une fois et demie à deux fois 
la quantité de plomb habituelle­
ment présente dans le milieu 
naturel.

Mais Mme Kirkpatrick a soute­
nu que la présence de ce plomb ne 
|X)se aucune menace immédiate à 
la santé humaine. Selon elle, les 
niveaux considérés comme nor-

Des études ont démontré que 
des taux minimes de plomb peu­
vent affecter le comportement, 
l’intelligence et le développement 
physique de jeunes enfants.

Quant à l’industrie des 
conserves, elle a promis de remé­
dier au problème et a accepté, à 
l’instigation du ministère de la 
Santé, d’éliminer les boites de 
conserves soudées au plomb d’ici

1990.
Interroge a ce sujet, hier aux 

Communes, par le critique liberal 
de l’environnement Charles Cac- 
cia, le ministre de la Santé Jake 
Epp s’est déclaré favorable à la 
décision d« certaines provinces 
d’interdire les soudures au plomb 
sur les tuyaux utilisés pour l’ap­
provisionnement en eau potable.

Il a également mentionné que 
son ministère se préoccupait 
d’une autre source d’empoisonne­
ment au plomb, nommément les 
soudure des boites de conserve, et 
tout particulièrement celles qui 
contiennent de la nourriture pour 
enfants.
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vêtements de cuir

31, rue Petit Champlain 
Té!.: 6949990

62, boul. Champlain 
Té!.: 6949043

eaucoup plus gu ’une nie, 
le Quartier Petit Champlain 
vous ouwe les portes de ses 
53 établissements... 
même le dimanche! Vous y 
trouverez tout ce qu’il n’y a 
pas ailleurs. Menez magasiner 
et, pourquoi pas, 
boire et manger...

Panout autour du Quartier Petit 
Champlain, on peui aisemeni 
trouver des espaces 
de stationnemeni

Funiculaire ^ '
du Vieux Québec

____ 4

À nos menus, excellents comme toujours, 
s'ajoute dès maintenant notre menu 

traditionnel du Temps des Fêtes

I Soupe tut légumes à l’ancienne

I Pointe de tourtière 
avec ketchup maison

I Ragoût de pattes de cochon 
servi avec pommes de terre 
vapeur et betteraves

46, bouL Champlain 
6922013

I Tarte au sucre è ta creme 
ou

I Gâteau Rerne Étuabeth

Pour Noël,
rabais de 15% à 25% sur tous les bijoux!

48. rue Petit Champlain 
Té!.: 6924425
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Les irts visuels

Au Musée du Québec

Le dessin actuel, source de remarquables « errances »
lout fomnu* lu photographie, qui a longtemps été considérée 
l'omme un ;ul « (l’app<jmt • vis-à-vLs la jM'inture et la s< ulpture, le 
(it‘ssin a eu fort à faire avant que soit reconnue l'autonomie de 
son langage au sr-in des luts vLsueLs. Mainteiumt (jue c'est t hose 
taite, voila que le dessin prend sa revaiiclu' en se fM rmettant des 
un iirsioiis clic/ ( CS disciplines qui l'ignoraient il n'y a pas cm ore m 
longlcmps! Ce sont ces remarquahles « errances • ((ue la 
hallioiisic Art (iallcry, de Halifax t\'ou\elle-Kcossc), vient 
presenter jiisqii au 15 janvier au Muse*' du Québec

par MARIE DELAGRAVE

Intitulée L£ dessin errant, cette 
exposition itinérante est en fait la 
be biennale organisée par la galè­
ne cl'art de l'université Dalhousie, 
un evenement destine a remettre 
en question plusieurs idées reçues 
concernant le dessin. En plus d'un 
cadre géographique prédétermi­
né. chacune de ces biennales se 
distingue par son organi.sateur, un 
.irtiste plutôt qu'un histonen de 
l'art

("est le sculpteur montréalais

Claude Mongrain qui a obtenu la 
responsabilité de la présenté bien­
nale Y sont regroupées des oeu­
vres de huit artistes du Québec — 
Jocelyne Alloucherie, Andrew 
Dutkewych, Trevor Gould, Nicole 
Jolicoeur, Paul Lacroix, Nell Ten- 
haaf, Serge Tousignant et Carol 
Wainio. Ce conservateur invité se 
défend bien toutefois (et on le 
comprend) d’avoir voulu repré­
senter l’ensemble de la production 
québécoise en dessin. « Cette ex­
position se veut plutôt, ecrit-il 
dans le catalogue publie pour l’oc­
casion, un regard complice sur 
quelques produdions qui m’ont

semblé rejoindre des préoccupa­
tions que je partage et auxquelles 
j’ai voulu faire echo. »

Un acte d’inscription
Que le dessin s'immisce dans 

d'autres disciplines (et \nce-ver- 
sa') n'est pas étonnant en soi alors 
que, particulièrement au cours 
des 20 demieres années, nombre 
d'artistes se sont employés a faire 
éclater de toutes parts les fron­
tières de l’art... alourdissant ainsi 
d’ailleurs la tâche des spécialistes 
chargés de « définir » leurs oeu­
vres! Mais ce n’est pas tant sur 
l’état « hybride » du dessin que 
Claude Mongrain a voulu insister 
que sur les aspects conceptuels de 
sa pratique.

Le comparant à l’opération 
mentale de l’écriture, cet artiste- 
conservateur considère plus préci­
sément le dessin comme un acte 
d’inscription, qui manifeste une 
pensée. « En même temps que for­
mation d’images, le dessin est for­
mation d’idées », affirme-t-il. Et il 
ajoute: « A une conception qui dé­
finit le dessin comme miroir de la 
réalité, je préfère celle ou il se 
donne comme un révélateur des 
aspects enfouis de notre environ­
nement culturel et comme désta­
bilisateur de certitudes trop rapi­
dement admises. »

C’est donc dire que les visiteurs 
de l’exposition se doivent d’étre 
particulièrement bien disposes a 
découvrir des oeuvres déconcer­
tantes tant par leurs formes que 
par leur fonctionnement. La sti­
mulation que l’on en retire, elle, 
vaut par contre son pesant d’or au 
sein des événements en art con­
temporain!

De Lacroix à Alloucherie
Ainsi par exemple comment ne 

pas être séduit par cette « conta­
mination » entre sculpture et des­
sin offerte par l’artiste de Québec 
Paul l^croix? Ses references a 
l’art classique, juxtaposées à cel­
les d’images populaires célébrant 
le culte du corps ou encore à des 
citations de .ses propres oeuvres.

L artiste de Quebec Paul Lacroix évoque des fragments de sculpture antique par l'association judicieuse de pierres 
et de pièces de bois. Il s'agit la d'un clin d'oeil envers une culture classique qui privilégiait, par le biais du dessin, l e- 
tude du corps « idéal ».

pétillent d’intelligence. Les ima­
ges de Nicole Jolicoeur apparais­
sent davantage troublantes alors 
qu’elles superposent, sur des pho­
tographies de la villa cossue du 
neurologue français Jean-Martin 
Charcot, des « apparitions » dé­
moniaques apparentées à l’hysté­
rie.

Cette créatrice nous rappelle 
l’autorité du pouvoir médical sur 
le corps de la femme tandis que 
Nell Tenhaaf, par l’entremise de 
la dématérialisation du dessin sur 
écran cathodique, en profite pour 
bouleverser de façon ironique les 
fondements de notre savoir, plus 
spécifiquement au sujet de la my­
thologie et du féminisme.

Serge Tousignant et Carol Wai­

nio emploient le mode de la sur­
abondance pour exprimer ce choc 
des informations propre à notre 
société technologique. Le pre­
mier, luxuriant, joue avec l’illu­
sion photographique et les projec­
tions lumineuses; le second, plus 
sobrement avec l’écriture pictu­
rale et la mémoire. Trevor Gould 
pour sa part réfère à la rationalité 
du dessin architectural confrontée 
à des images plus déstabilisantes.

Quant à Andrew Dutkewych et 
Jocelyne Alloucherie, tous deux 
pointent le lieu d’émergence du 
dessin, l’un, austère, en utilisant

l’espace du mur comme partie ac­
tive de son oeuvre, l’autre, plus 
atmosphénque dans ses effets, en 
misant sur l’opération de cadrage 
et la notion de paysage.

« Mais qu’est-ce que le des­
sin?», pourra se demander en 
bout de ligne le visiteur décon­
certé. La réplique appartient à M. 
Michel Cheff, conservateur en 
chef au Musee du Québec, qui 
concluait la conférence-vernissa­
ge de Claude Mongrain par ces 
mots: « Pour le benefice de l’art, il 
ne faudrait jamais trouver la ré­
ponse à cette question! »

f.K DKSSIS ERHAXT, exponilion itinérante prrnentee au Uaïu'e du Queber. 
Junqu'au 15 janvier. Ouvert du mardi au dimanche de tOh à ISh. et le 
mercredi Junqu'à T2h.

Nicole Jolicoeur, professeure à l'université Laval, réfère aux fantasmes qui 
hantaient presumement les femmes souffrant d'hystérie et à l'autorité du 
discours medical. Elle a dessiné des « apparitions » sur des photographies 
de la villa de ■■ l'inventeur » de l'hystérie, le neurologue français Jean-Martin 
Charcot,
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